
— MERCREDI 18 JANVIER 1899 —

Sociétés de musique
Les Armos-Réunies. — Répétition à 8 Va heures.
Fanfare du Griitll. — Répétition à 8 » , h.
Orchestre L'Avenir (Beau-Site). — Répétition gé-

nérale à 8»/« heures au local.
Sociétés de chant

Chorale des carabiniers. — Rép. à 8 V, h., au local.
Concordla. — Gesangstunde , Abends 8 V» Uhr.Chœur mixte cath. national. — Rép. à 8 h.Chœur classique. — Répétition à 8 h. du soir à lasalle do chaut du Collège Industriel.

Sociétés de gymnastique
Grùtll. — Exercices , à 8 '/s h. du soir.
L'Abeille. — Exercices, à 8 Vs h. du soir.

Réunions diverses
L'Alouette. — Répétition , à 8 » 4 h., au local.
La Diligente. — Rép étition, à 8 •/« h., au local.
L'Amitié. — Assemblée, à 8 ',, h. du soir , au local.
L'Amitié (section littéraire). — Rép . à 10 h., au loc.
Société féd. des sous-officiers. — Escrime, 8 '/i h.

Clubs
Zlther-Club Alpenrœsll. — Répéti tion , à 8. h., au

Vieux-Collège.
Club du Tarot. — Réunion , à 9 h. s., au local.
Engll sh converslng Club. — Meeting at 8 ' s.Club du Cent. — Réunion à 8 '/, h. du soir.
Club Imprévu. — Réunion à 8 '/, h. du soir.
Club des Dérame-tôt. — Réunion à 8 »/« h. du soir.Club des Frangins. — Réunion 8 h. du soir.

— JEUDI 19 JANVIER 1899 —
Sociétés de musique

Philharmonique italienne. — Répétition à 8 «/,.
Sociétés de chant
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6rafe à 9 h. du soir.Union Chorale. - Répétition , à 8 i/i du soir.L'Aurore. - Répétition, à 8 •/» h. au local

Chorale l'Avenir (du Cercle Ouvrier) . — Répétition
tous les jeudi au local à 8 heures et demie.

Sociétés de gymnastique
L'Amitié. — Exercices , à 9 h. du soir.
Hommes. — Exercices à 8 ty« h. Rép. des quadrilles.
La Fourmi. — Exercices, à 8 h. du soir.

Réunions diverses
La Pépinière. — Assemblée, à 9. h. s., Buffet-Gare,

Place d'Armes.
Mission évangéllque. — Réunion publique à 8 h.
Intimité. — Réunion du comité , à 8 '/» n. du soir.
Stenographen-Verein Stolzeana. - Fortbildungs-

kurs. Abends 8 l/i Uhr.
Société suisse des Commerçants. — Bibliothèque.
Union chrétienne de Jeunes Gens (Beau-Site). —

8 • , h. Lecture (Suite) .
Société bernoise. — Assemblée générale jeudi 12

janvier , à 8 heures et demie du soir, au Nouveau-
Stand.

Clubs
Club d'Escrime. — Assaut, à 8 h., au local.
Club du Seul. — Réunion à 8 % h. du soir.
Club des Grabons. — Réunion dès 8 h. du soir.
Club de la Pive. — Séance à 8 l s h. du soir.
Le Point-Vif. — Répétition à 8 heures et demie, au

local .
Club de la Samaritaine. — Réunion à 8 heures e

demie chez le Botté.

La Chaux-de-Fonds

La vie au point de vue chimique
On a longtemps tenu pour impossible l'é-

lude scientifique du mécanisme de la vie, et
ce domaine paraissait définitivement réservé
à la métaphysi que. Les premiers naturalist es
qui l'abordèrent , mûmelesplus illustres comme
Claude Bernard , ne surent pas se débarrasser
comp lètemen t des doctrines vitaliste s pour
lesquelles la vie résultait de l'action constante
d' une f orce vitale différente de toutes celles
qui agissent dans la nature inorgani que. La
masse énorme des faits d'observation et sur-
tout d'expérimentation accumulés par la bio-
logie depuis quel ques années permet d'envisa-
ger ce captivant p roblème d'une façon toute
nouvelle. Et en fait , la seule façon de l'envi-
sager scientifiquement consiste à partir de ce
postulat : c'est que tous les phénomènes de la
vie, ceux qui entraînent la mort , ainsi que
l'apparition même de la vie , s'accordent et se
sont toujours accordés avec les lois naturell es
qui régissent toute la matièr e . En dehors de
ce postulat , on quitte le domaine scientifi que
pour tomber dans la métaphysi que.

Les preuves qui permettent de justifi er ce
point de vue sont de deux sortes : 1° des preu-
ves cosmogoni ques, tirées des conditions de la
formation du globe et de son évolution , et 2°
des preuves chimi ques proprement dites. Ar-
rôtons-nous tout d' abord aux premières :

Nous observons tout d'abord que la sub-
stance vivante est formée par les corps libres
les plus abondants à la surface du globe , l'oxy-
gène, l'azote , l'hydrogène et le carbone qui en
combinaison avec l'oxygène forment l'eau et
l'acide carboni que (anhydride C0S).

Avant la condensation delà croûte solide du
globe , l'oxygène était beaucoup plus abon-
dant à l'étal libre , puisque les combinaisons
chimiques conslituant les roches contiennent
de l'oxygène pour la moil ié de leur poids.
Comme l'oxygène forme les 8/0 de l'eau et re-
présente encore la cinquième partie de l'at-
mosp hère libre , on en peut conclure qu 'il re-
présente l'élément de beau coup le plus impor-
tant dans la masse du globe. Or c'est aussi
celui qui de beaucoup joue le rôle princi pal
dans les phénomènes de la vie , laquelle , au
point de vue chimi que, est une perp étuelle
oxydatio n.

Ajoutons qu 'à la mort , toute substance vi-
vante (prosoplasme) finit par se décomposer
en anhydri de carboni que, ammoniaque et
eau , c'est-à-dire oxigône -f- carbone : azote -f-h ydrogéne et h ydrogène -f oxygène.

Depuis son ori gine, notre globe est le siège
d'une évolution lente , mais rigo u reuse : il fut
tout d'abord un soleil ; par perte de sa chaleur
propre superficielle il devint planète , allant
en augmentant , utilise pour son accroisse-
ment les éléments libres de sa surface. Cha-
que roche nouvelle qui se forme fixe une nou-
velle quantité d'eau , de carbone et d'oxygène.

1 Cet arti cle est un résumé de quelques-uns des
points exposés par M. Paul Jaccard devant la So-
ciété des sciences naturelles (assemblée générale du
21 décembre), dans une communication intitulée :
Contribution à l'étude de l'évolution.

Ces éléments finiront donc par disparaître , et
avec eux disparaîtra la vie terrestre ; notre
planète entrera dans sa troisième phase, celle
réalisée déjà à l'heure qu'il est par la lune
probablement.

Chose curieuse , ce sont précisément les or-
ganismes vivants qui contribuent dans la me-
sure la plus active à faire passer notre globe
dans sa troisième phase.

En effet , par leur activité , les coraux cons-
tructeurs , les spongiaires , les mollusques à co-
quille et tout particulièrement les foraminifô-
res et les radiolaires qui rachètent par une
multip lication extraordinairement rapide la
petitesse de leur taille , fixent constamment de
nouvelles quantités d'oxygène, de carbone et
d'eau qui s'accumulent en roches au fond des
mers et ne sont pas rendues à la circulation
générale. '

C'est donc par la vie que notre globe mour-
ra , du moins deviendra inapte à entretenir la
vie. La vie n'est donc pas une force en soi,
puisqu 'en dernière anal yse elle consomme plus
qu'elle ne rend ; la vie n'est qu 'un transforma-
teur de force , et cette force qu'elle transforme
en cette infinie variété de manifestations qui
nous subjugue , c'est la radiation solaire . Com-
me dans tout transformateur il y a 1 % de
perle qui dépend de la construction de l'appa-
reil et du genre de transformation. C'est grâce
à celte radiation que les plantes sont capables
de réunir en une seule combinaison des élé-
ments que leurs affinités naturel les seules sont
impuissantes à réaliser.

C'est à ces combinaisons ou synthèses réali-
sées parles végétaux que les animaux emprun-
tent leur énerg ie. Une substance organique
complexe n'est en réalité que de l'énergie so-
laire emmagasinée , ce qu 'on appelle en physi-
que de l'énerg ie potentielle. Elle rendra cette
énergie en se brûlant dans l'organisme ani-
mal , c'est-à-dire en se simp lifiant , comme de
l'eau transportée dans le réservoir supérieur
d'une maison rendra au plain-pied sous forme
de pression l'équivalent de l'effort qu 'il a fallu
pour élever cet te eau.

La ménagère qui porte sous son bras un
kilo de riz ou de petits pois porte en réalité
de l'énergie potentielle. Par son activité , ou
plutôt pour son activité , l'organisme décom-
pose ces substances en produits plus simples et
1 énergie qui avait servi a leur synthèse , de-
vient sensible en lui sous forme de chaleur et
de mouvements. Quant aux produits de la dé-
composition , ils sont en définitive de l'eau , de
l'anhydride carbonique et de l'ammoniaque
(engagé tout d'abord dans l'urée qui est une
combinaison d'anhydride carboni que et d'am-
moniaque) . Nous voyons donc que les produits
de la désorganisation des substances alimen-
taires s'effectuanl dans un organisme vivant ,
sont exactement les mômes que ceux qui ré-
sultent de la décomposition finale d'un orga-
nisme mort.

D'où l'on peut conclure que la mort n'est
pas quel que chose d'essentiellemen t différent
de la vie au point de vue chimique.

La vie réalise la dérorganisation de subs-
tances déj à mortes (ou mourant au moment de
leur absorption) ; la mort d'un corps est la
désorganisation qui s'effectue aux dépens de sa
propre substance.

Puisque la vie est appelée à cesser par le
fait môme de l'évolution de notre planète , il
est rigoureusement logi que d' admettre que
son apparit ion aussi est le fait de cette évolu-
tion et que la vie est apparue sur notre globe
à partir du moment où la température initiale
se fut suffisamment abaissée pour permettre à
l'eau de se condenser , et où l'atmosphère fut
suffisamment épurée pour permettre à la ra-
diation solaire de la traverser.

II est certain que si la disparition d'un en-
semble de conditions déterminées entraîne la
mort , l' action simultanée de ces mômes condi-
tions a été nécessaire pour l'apparition de la
vie. D'où il résulte que la synthèse d'une ma-
tière vivante est théoriquement possible , ce
que nous pourro ns examiner dans un prochain
article. Paul JACCARD.

(Revue)

France. — Paris, 17 janvier. — La Cham-
bre aborde la discussion générale du budget.
M. Pelletan , rapporteur , criti que d' une ma-
nière très vive les dépenses pour les colonies
et les compare avec celles de l'Angleterre. (1
soutien t que les dépenses coloniales de la
France atteignent 80 millions et qu 'elles dé-
passent celles de toutes les autres puissances
réunies. M. Pelletan dit que le contrôle du
Parlemen t sur le budget des colonies est tout
platoni que. Il prétend que personne ne con-
naît la politique coloniale du gouvernement ,
lequel songe seulement à envoyer aux colo-
nies des fonctionnaires et des soldats.

— On annonce dans les couloirs de la Cham-
bre que plusieurs questions seront adressées à
M. Delcassé, au cours de la discussion du bud-
get des affaires étrangères , et que le ministre
saisira cette occasion pour donner des exp li-
cations, notamment sur l'affa i re de Fashoda ,
sur le protectorat des catholiques en Orient et
sur le conflit hispano-américa in.

Pa irs, 17 janvier. — La Cour de cassation a
entendu la fin de la déposition de M. Trarieux ,
puis M. Belhomme, expert en écritures.

M. Mazeau a commencé son enquête. Il a
entendu mardi après-midi M. Quesnay de
Beaurepaire.

Paris , 17 janvier. — Me Cabanes , avocat
d'Esterhazy, assure que ce dernier viendra
à Paris , probablement demain.

Paris , 17 janvier. — On assure dans les cou-
loirs du palais de justice que la Cour de cassa-
tion ne rendra son arrêt dans la question de
règlement de juges que le 28 janvier.

— On raconte que Mme Henry citera au
moins ISO témoins dans son procès contre M.
Reinach ; mais on persiste à cro ire que l'af-
faire ne viendra pas le 27 janvier , ou que du
moins, si elle est appelée, elle ne sera pas
plaidée au fond.

Allemagne. — On mande de Berlin ,
17 janvier :

Le Reichstag discu te le budget de la chan-
cellerie de l'emp ire. M. Lenzmann , de la
Volkspartei libérale , fait allusion à la ques-
tion de Lippe. Il criti que d'une manière très
vive la décision du conseil fédéral et regrette
l'absence du représentant de Li ppe-Detmold
dans le conseil fédéral. L'orateur demande
que la minorité du conseil fédéral puisse
venir s'expliquer devant le Reichstag. (Rires.)
Il exhorte les habitants de Delmold à terminer
leur loi sur la succession au trône.

Le chancelier de l'empire prend ensuite la
parole. Il justifie l'arrêté du Conseil fédéral ,
suivant lequel le conflit doit être soumis aux
gouvernements confédérés. Il ajoute que la
discussion est pleinement réservée , en ce qui
concerne la situation de la législation natio-
nale de Lippe vis-à-vis des droits de la mai-
son princiôre. En termina nt , le chancelier lait
entrevoir la possibilité d'un rapprochement
entre les parties.

M. Lieber , du. centre , est d'avis que cette
affa i re n'est de la compétence ni du conseil
fédéral , ni du Reichstag, mais qu 'elle est du
ressort de la législation nationale de Lippe-
Detmold.

M. de Posadowski proteste contre les paro-
les de M. Lenzmann. Il rappelle qu 'il s'agit
en fait d'un conflit entre deux Etats , et que le
conseil fédéral n'a nullement à prendre une
solution amiable dans l'intérê t de la paix dans
l'emp ire .

A près quel que observationsdeMM. de Levet-
zow et Lenzmann , la discussion est close, et le
budge t de la chancellerie de l'empire est ap-
prouvé.

Le Reichstag abord e ensuite la discussion
du budget de l'office impérial de l'intérieur,
puis la séance est levée.

— La Chambre des députés prussienne a
réélu son bureau , qui reste composé de M. de
Krcecher , président ; Heeremann , premier
vice-président ; Krause , second vice-p rési-
dent.

Dans l'allocution qu'il a prononcée en pre-
nant possession du fa uteuil , le présiden t a
rappelé la mémoire du prince Bismarck.

Nouvelles étrangères
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ADMINISTRATION
et

B U R E A U X  DE R É D A C T I ON
Bue du Marché n* 1

Il sera rendu compte de tout ouvrage dont deux
exemplaires seront adressés à la liédaction.

L'IMPARTIAUa^js0
,,p paraît en

Tirage: 7200 exemplaires

PRIME EXCEPTIONNELLE
offerte par L'IMPARTIAL,

à ses a b o n n é s  et lec teurs
Pnr suite d'une entente avec uno importante mai-

son de photographie, nous sommes en mesure d'of-
frir à nos abonnés et lecteurs un superbe

Agrandissement Photo graphique
demi-nature

sur beau papier inaltérable et finement exécuté, au
prix incroyable de

$£ Diac francs #
Des spécimens de ces magnifiques portraits sont

exposés dans nos vitrines, ou les amateurs peuvent
les examiner.

Il suffit de nous remettre ou de nous adresser un
ori ginal photographi que satisfaisan t d'une personne
vivante ou morte , une quinzaine de jours après nous
remettrons dans nos bureaux ou nous adresserons
franco , on gare la plus proche , la photographie
agrandie et lo portrait qui nous aura été confié.

Il ne pourra être tenu compte que des ord res ac-
compagnés de leur montant, soit 10 francs par photo-
graphie.

PMI B'ABONX EMENT
Franc* pour II Su isse

Un ta fr. 10.—
Six mois » 5.—
Trois mois. . . .  » 2.50

Pour
l'Etraager le port en sus.

PRIX DES ANNONCES
10 csnt. It ligna

Pour les annonces
d'une certaine importance)

oa traite à forfait
Prix

minimum d'une annonce 75 c.

Pour ^& fr. 60
on peut s'abonner à I/IMPARTIAIi dès
main te nant  jnsqu 'au 30 juin 1899, franco dans
toute la Suisse.

Four © fr. 60
on peut s'abonnev à L'IMPARTIAL dès
maintenant jusqu 'à fin décembre 1899, franco
dans toute la Suisse.

On s'abonne par simple carte postale en
s'adressant à l'Administration de L'IMPARTIAL
à La Chaux-de-Fonds , à la librairie Courvoi-
sier, rue Jean Richard , au Locle , ainsi quedans
tous les bureaux de poste.



BANQUE FEDERALE
(Société anonyme)

LA CUAUX-DE-FOiVDS
COURS DUS CHANGES , le 18 Janvier 1899.

m
Nous sommes aujourd'hui , smuf variations impor-

tantes , acheteurs en compte-courant , ou au comptant ,
moins V, V» de commission , de papier bancahle sur :

Esc Cours
Chèque Paris (00.73*/.

».... „ Court et petits effets longs . 3 100.79V,r,"ce • 2 mois i acc. françaises . . 3 100.73' /,
3 mois j min. fr. 3000 . . 3 100-7.1*/,
Chèque min. L. tOO . . . 35.39

.„. Court el petits effets longs . i 5.37Londres s moJ8 . 'acc ang|ïi!es ; , i K „3
3 mois ! min. L. J00 . . . 4 5.4» '-,
Chèque Berlin , Francfort . 124 .25

.„_,.„ Court et petits effets longs . 6 124.27V,Allemag. i raoj s , acc a||0nla„uea . 6 124.35
3 mois j min. M. 3000 . . 6 124.40
Chèque Gènes, Milan , Torin 93.—

•un. Court et petits effets longs . 5 93. :0»»'»••¦ 2 mois , 4 chiffres . . . .  5 93.35
3 mois, 4 chiffres . . . .  5 93.45
Chèque Bruxelles , Anvers . 100.55

Bel gique 2à 3 mois, trait.acc , fr. 3000 3 100.55
Non ac., bill., mand., 3el4ch. 31/, 100.55

.—...j Chèque et court 21/, 209 70Amsterd . 2430,01, trait.acc., FI.3000 */, 20t>.70BotterU. Non ac., bill., niand., 3el4ch. 3 M9.70
Chè que et court 5 210.GO

Vienne.. Petits effets loncs . . . .  5 210.60
2 à 3 mois, 4 chiffres . . . 5 210.00

New-York 5 5.32'/,
Suisse .. Jusqu 'à 4 mois 5

Billets de banque français . . . .  100.70
» n allemands . . . .  124.25
¦ » russes 2 li7*/i
m n autrichiens . . . 2i0.40
¦ n ang lais 25.377,
11 n italiens 93.05

Napoléons d'or 100.67'/,
Souverains ang lais 25.34
Pièces de 20 mark 24 .85

Crédit Mutuel Ouvrier
16, RUE de la SERRE 16

Remboursement des dépôts Série B,
8"" émission, dès le JEUDI 5
JANVIER 189».

Une nouvelle Série B, 9me émis-
sion, s'ouvrira dès le 1er Janvier
1899.

On délivre des carnets dès maintenant.
Tous les carnets de dênôts seront re-

tirés dès le SAMEO1 17 DÉCEMBRE 1898
pour intérêts et vérification. 16780-4

A PMETTBE
pour le 1er Avril ou pour époque
à convenir , aux HAUTS-GENEVEYS ,
à proximité de la Gare , dans une
maison d'ordre , un magnifique lo-
gement de 3 grandes chambres ,
1 cuisine et dépendances avec jar -
din d'agrément et jardin potager.
Ceci conviendrait aussi à des per-
sonnes qui désireraient faire un
séjour en campagne. — S'adr.
à M. Brandt -Herren , rue de la
Ronde i , La Chaux-de-Fonds. 511-2

TERMJNAGES
Un horloger capable et sérieux , entre-

prendrait encore quelques cartons termi-
nages de montres par semaine. Genre bon
courant , grandes pièces. 18586-13*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

FEUILLETON DE L'IMPARTIAL 13 I

LA

PAR

H. SOIVTBXIEI

Le médecin parti , on voulut coucher la petite fille ,
selon ses prescri ptions , et lui faire boire la tisane
ordonnée ; mais Mlle de Jaspe n'y consentit qu'à la
condition que Marie Arvers elle-même la mettrai t
dans son petit lit et lui raconte rait une belle his-
toire.

Il fallut en passer nar là , et dix heures sonnaient
à la pendule que les deux sœurs et leur cousine se
retiraient sur la pointe du pied , laissant la mi gnonne
endormie et calmée.

Quand elles redescendirent au salon où les atten-
daient Saxe, ses neveux. Buisson et Cermel , elles
trouvèrent servi un déjeuner exquis , car elles avaient
quitté leur home à jeun avant huit heures, dans
leur empressement à courir au secours de l'enfant
malade.

Elles refusèrent de s'asseoir devan t la collation
préparée , mais ces messieurs s'en montrèrent si na-
vrés que, afin de ne pas les chagriner , Eliette se
mit bravement à table et grignota des petits fours
en buvant du thé excellent.

Sa soeur et sa cousine finirent par l'imiter , et si
jamais serviteur tomba des nues en entrant au
petit salon pour alimenter le foyer, ce fut Gédéon,

Reproduction interdite aux journaux n'ayant
pas traité avec la Société des Gens de Lettres.

qui faillit être renverse a la vue de ces trois femmes
attablées chez ses maîtres.

— Et ils diront que nul pied féminin ne franchira
leur seuil ! murmurait le pauvre garçon en se reti-
rant. Ça a commencé par la petite demoiselle , et là,
il n'y a pas grand mal ; à présent en v'ià trois qui
sont à l'aise comme chez elles , ma foi 1 ça finira
pis encore , on verra , on verra I

Qu 'aurai t-il dit , le malheureux Gédéon , s'il eût su
que , peu de temps après , une institutrice allait ha-
biter la Garçonnière mémo 1

Cette queslion était justement soulevée entre Ma-
rie Arvers et les cinq amis au moment où ces de-
moiselles se levaient pour partir ; mais elle irritait
les tuteurs d'Yvonne , car ils répondirent à peu près
dans ces termes :

— Guérissons-la d'abord et suivons exactement
le régime prescrit par le docteur , et nous aviserons
ensuite.

— Voyons , avant tout , comment Mélanie va agir
avec l'enfant.

— Quant à l'instruction , Yvonne a bien lo temps
de s'y mettre ; attendons ses sept ans.

— Oui , certainement , cette idée d'institutrice a du
bon ; mais... nous la travaillerons un peu plus tard ,
n'est-ce pas i

— Car nous nous reverrons, vous le voulez bien ,
mesdemoiselles 1 ajouta Cermel avec son plus char-
mant  sourira .

— Mais, pourquoi pas 1 fit Eliette avec son natu-
rel adorable.

— L'enfant est si mi gnonne I murmura Marie,
sans se douter que la réflexion était peu aimable
pour les hôtes de la Garçonnière.

— Et puis, dit vivement Antoinette en se tournant
vers Paul Buisson ravi , il faut que nous entendions
monsieur qui . à ce qu'on affirme et d'après les échos
que j 'ai recueillis, est excellent musicien.

Paul Buisson protesta et balbutia une allusion
discrète au propre talent de la jeune fille.

Leurs gentilles voisines parties , les cinq hommes
se regardèrent un peu penauds , un peu confus :

— Il me semble que nous avons dérogé à nos
princi pes accoutumés..., soupira Cermel en tordant
sa moustache grisonnante.

— Et que nous sommes un peu trop avancés avec
ces demoiselles, ajouta le commandant , qui jeta un
coup d ceil furieux au reste du déjeuner.

— Elles se lieraient très vite si on les laissait

faire, dit Robert , outré contre tout ce qui portait le
nom d'Arvers.

— Elles se sont, ma foi I installées comme chez
elles, poursuivit André.

— Le diable emporte les femmes !...
— N'empêche que nous ne risquons rien avec

celles-ci , suggéra Buisson d'une voix douce.
— Au fait, c'est vrai , puisqu 'elles ont , comme

nous, l'horreur du mariage, de l'amour et de tout
enfin.

— Pour moi , d'abord , je suis sûr de mon cœur,
criait bien haut Rodol phe.

— Et moi donc, à mon âge ! dit le commandant
Saxe.

— Moi , je suis tout à mon art , énonça Paul en
roulant une gamme sur la vitre avec ses ongles
pointus.

— Il me faudrai t d'autres séductions pour me
prendre , soup irait Robert avec un sourire languis-
sant.

— Et moi , avec la triste expérience que j 'ai faite I
commença d'Alpex , rêvant au souvenir des heures
douloureuses du passé.

Ainsi parlèrent ces messieurs.
Seulement , quel ques minutes après, si vous leurs

aviez demandé à chacun le sujet de leurs profondes
réflexions, vous les auriez vus rougir et se troubler,
à l'exception do Robert Darc, qui , enfermé dans sa
chambre noire, donnait des soins à ses épreuves
photographiques^ n'était occupé que de leur réus-
site.

Mais Hubert Saxe, qui arpentait le sol dallé de la
véranda en fumant un cigare, détaillait en lui-même
les perfections physiques et morales de Marie
Arvers.

André d'Alpex lisait le journal au rebours sans
s'en apercevoir , parce qu'une jolie figure de vingt-
deux ans se promenait sur les lignes, avec un air
royal ou un sourire charmeur tour à tour.

Paul Buisson cherchai t , en faisant des arpèges
sur son violon, par quels subterfuges il pourrait ar-
river à entendre chanter Antoinette Arvers.

Enfin , Cermel riait tout seul au souvenir de la
mignonne Eliette, rose et joueuse, qui croquait si
gentiment les petits fours.

Cependant Marie, sa sœur et sa cousine, de retour
au logis, eurent à supporter les mines dédaigneuses
et la désapprobation d'Elisabeth.

Cette jeune fille ne concevait pas que ses com-
pagnes eussent consenti à se rendre chez leurs voi-

sins, en toilette négligée et à uno heure aussi mati-
nale.

— Ce n'était pas une visite que nous faisions,
mademoiselle Eti quette , ri posta la plus jeune des
trois sœurs, mais nous courions au secours do l'en-
fant , qu 'on nous affirmait bien malade.

— Et puis , ce qui est fait est fait , ajouta Antoi-
nette.

— Enfin , conclut Marie avec un geste d'insou-
ciance , nous n 'avons rien à craindre de ces mes-
sieurs , qui sont de bons garçons sans doute puis-
qu 'ils demeurent  ensemble , célibataires endurcis et
ne cherchant jamais à séduire personne.

— D'abord , pour ce qu 'ils sont séduisants I dit
Eliette en secouant sa tête blonde : l'un a bien cin-
quante ans ; l'autre a perdu ses cheveux ; le troi-
sième ne pense qu 'à rimer des bêtises ; le quatrième
passe ses journées à faire de la photograp hie et le
cinquième fait aboyer Gype en raclant son violon.

xac

Envoyées par Mlle Arvers , plusieurs institutrices
ont défilé devant le quintuor de la Garçonnière. •

Aucune n 'a plu.
Celle-ci était trop jeune ; celle-là trop vieille ; une

troisième trop jolie, une autre laide.
Une seule aurait pu passer ; mais , apprenant

qu'il lui fallait vivre dans une Garçonnière , en com-
pagnie de cinq célibataires encore très verts et d'une
petite fille extrêmement gâtée, elle a reculé ; et
Yvonne se trouve libre et indé pendante comme de-
vant ; seulement on lui donne un peu moins de
bonbons ; bah I il y a tant d'autres moyens de la
choyer I

Elle va souvent jouer au Colombier , et quelque-
fois tous ces messieurs l'y accompagnent. Ça , cest
la mignonne qui le veut ; aussi , ne vous figurez pas
que ce soient nos cinq amis qui s'y sentent attirés ;
point du tout. Us n'y vont pas à contre-cœur, non
certes , mais enfin ils y vont pour faire les uns
comme les autres.

A suivre.)
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Gafi-krasserie
A remettre pour tout de suite ou pour

une époque à convenir la
Grande Brasserie

du

• BOULEVARD ©
Peu de reprise. Bonnes affaires pour une
personne sérieuse et entendue. Ensuite du
commencement des travaux de la nouvelle
Gare, cet établissement sera bien placé.
— S'adresser Brasserie de la
Comète (ULRICH Frères), la Chaux-
de-Fonds. 487-1

Magasin a louer
A louer pour le 23 avril 1899, ou épo-

que à convenir, un grand magasin, avec
ou sans appartement, au centre des af-
faires.

S'adresser en l'Etude des notaires H.
Lehmann et A. Jeanneret, rue Léopold Ro-
bert 32. 402-3*

Si vous souffrez
de douleurs rhumastismales, de scialique,
de lombago, enfin de douleurs quelconques

Essayez

Le Baume d'Hercule
vous serez étonné de son effet 151-10*

PHABMACÎË~BQURQUIN

Beau magasin
A LOUER

A louer de suite ou ptiur époque ulté-
rieure , un beau magasin, exposé au so-
leil. Jolies devantures. Situation centrale.

Au besoin, on pourrait céder un appar-
tement situé dans la même maison que le
magasin.

Adresser les offres et demandes de ren-
seignements, à M. Henri GROSCLAUDE,
agent de droit, rue Jaquet-Droz 27, â la
Chaux-de-Fonds. 378-2

Â LOUER
pour le 23 Avril 1899

un MAGASIN situé au centre d'un
village du Val-de-Ruz qui con-
viendrait pour quel genre de
commerce que ce soit. Joli lo-
gement et jardin d'agrément
compris. Prix modéré. — S'ad.
sous initiales J. !(. S. 821, Poste
restante, CHAUX-DE-FONDS. B1M

liaison
On demande à louer , aux environs do la

Chaux-de-Fonds , une maison avec un peu
de terre. — Adresser les offres , sous let-
tres F. V. 578, au bureau del'lMPABTiAL.

578-2

A REMETTRE
dan s ville importante des bord s du
lac Léman 216-1

Commerce de chapellerie
et modes

10 ans d'existence. Position assu-
rée pour chapelier et modiste. —
S'adresser caso 5025, Genève.H ———

Du fastes locaux
à l'usage de MAGASINS dans
un immeuble placé au centre des affaires
et ayant une situation exceptionnelle, sont
à louer pour le courant de l'année
1900.— Adresser offres, sous initiales P,
R. V. 19377, au bureau de l'Impartial.

19377-22*

Dépôt de ttarctaflist s anglaises
Toiles coton, Mouchoirs fil et co-

ton, Nappnges , Linges - éponge ,
Draps de bains. Linges de cuisine.
Etoffes pour costumes. 131.80 18

- LAINES -
Hfme nforatavMloit

BonleTard de la Fontaine S
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P ?̂//3Sî9 |̂ SOTJVERAIKI ooiroi'iojsï:
L'ANÉMIE, la Chlorose, (Pâles couleurs), les affections nerveuses
le MANQUE D'APPETIT. — Fort recommandé par les médecins. Grand suc
ces partout.

11 MÉDAILLES D'OR ET DIPLOMES D'HONNEUR : Paris,
Hors Concours, Membre du Jury. — Prix : grande bouteille (environ V»litre) , fr. 3.30, Va bouteille, fr. 2.—

Se trouve dans les principales pharmacies. Dépôt général pour la Suisse :
Pharmacie d'Or, à Baie. — Exiger le nom E. MECKLING, et la
marque de fabrique ci-haut. n-2890-o 18999-6

E. MECKLING, pharmacien, Mulhouse-Thann, (Alsace).

Droguerie BOURQUIN ,_rueJ.éopoId-Robert 39 150-4*

GÉLATINE pour peintres en cadrans (Décalqueurs) reconnue la meilleure



Allemagne. — On mande de Berlin ,
17 janvier :

Heligoland , 17 janvier . — Outre le navire
anglais Fourwmd , un qnatre-inâts anglais
s'est échoué et a sombré. Une barque dans la-
quelle se trouvaient seize personnes a pu être
sauvée ; le reste de l'équi page a péri.

Autriche-Hongrie. — Vienne, 17 jan-
vior. — A la Chambre des députés , le projet
du gouvernement concernant la prolongation
de la convention douanière et commerciale ,
ainsi que le projet relatif à la quote-part , sont
retirés par une lettre adressée au président.

MM. Funke et consorts demandent la mise
en accusation de tout le ministère , à cause des
ordonnances concernant le budget et le com-
promis provisoire . Au moment où le président
rappelle le souvenir de M. Feigenheim , les
membres de la Volksparlei allemande et du
Sarli progressiste quittent la salle au milieu

es rires ironi ques de la droite.
A la Chambre , MM. Funke et consorts pré-

sentent une proposition tendant à interdire le
transport par chemins de fer et bateaux à va-
peur des journaux et publications dont le
transport par la poste est interdit.

MM. Funke et consorts interpellent ensuite
sur les mauvais traitements infl igés par des
Tchèques à des étudiants allemands , à Prague.

MM. Vukcvics et consorts interpellent sur
les mesures prises par le gouvernement de la
Nouvelle-Zélande à l'égard des immigrants et
des ouvriers étrangers.

M. Lemisch propose ensuite une interrup-
tion de séance de deux heures , et demande
l'appel nominal sur cette proposition. A l' appel
nominal, celle-ci est repoussôe à une grande
majorité.

Le président fixe la prochaine séance àjjeudi
pour la continuation de l'ordre du jour d'au-
jourd'hui.

Une proposition de M. Pergelt , tendant à
mettre à l'ord re du jour de la prochaine séance
exclusivement la question de mise en accusa-
tion du minislére , est repoussôe par 175 vois
contre 101, et la séance est levée.

Vienne , 17 janvier. — Les journaux annon-
cent qu 'une grande assemblée composée des
maires et des représentants de plusieurs loca-
lités du district de Reichenberg s'est prononcée
pour une obstruction sérieuse jusqu 'à la sup-
pression des ordonnances bilingues et la mo-
dification du système de gouvernement.

— Le prince Charles de Lichtenstein , mem-
bre de la Chambre des Seigneurs , est mort à
l'âge de 72 ans.

Prague , 17 janvier. — Dans la nuit  de di-
manche à lundi , quatre Tchèques ont assailli
un Allemand , élève de l'Ecole pol ytechni que,
nommé Bieborle. Ce dernier a tiré six coups
de revolver sur les assaillants dont un a été
légèrement blessé et un autre mortellement.
Bieberle a été arrêté . Il est cependant prouvé
qu 'il était en cas de légitime défense.

Vienne, 17 janvier. — On télégraphie de
Prague à la Nouvelle Presse Libre que dans la
nuit de lundi à mardi deux étudiant s ont été
assaillis; un peu plus tard, 4 étudiants alle-
mands ont été entourés par une foule qui
poussait des hurlements et qui leur a jeté des
pierres.

Grèce. — Athènes , 17 janvier. — MM. T)e-
lyannis et Ralli  ont prononcé à Tri politza des
discours dans lesquels ils ont réfuté certaines
assertions contenues dans le rapport du prin ce
royal sur le combat de Domokos. M. Ralli a
déclaré que si le colonel Smolenski n'est pas
allé à Domokos , mal gré les ord res du prince
royal , ce fut avec l' assentiment du roi. En ef-
fet , le colonel Smolenski avait télégraphié au
roi que , si le prince insistait pour donner
cet ordre inexécutable, il donnerait sa
démission , et le roi , prévenu , aurait fait de-
mander au prince royal de révoquer son ordre.

Nouvelles étrangères

Il y a quel ques mois , à Rome, une jeune
femme de 20 ans , après avoir remis sa fillette ,
âgée à peine de quelques mois, à trois enfants
qui étaient en train de jouer sur le pont de la
Lungara, enjamba rapidement le pont et se
jeta dans le Tibre où elle se noya avant qu 'on
eût pu lui porter le moindre secou rs.

La fillette fut admise à l'hospice des enfants
trouvés où elle fut reconnue le soir même par
Romualdo Berutlo , son mari. Alors seulement
on sut qui était la suicidée , qui fut repêchée
quel ques jours après . C'était une nommée
Irma Yenturoli qui de caractère très doux sup-

portait avec résignation les innombrables
scènes de son mari ; ces scènes finissaient gé-
néralement par des menaces demort à l'adresse
de la malheureuse Irma ., épouse et mère
exemplaire.

Un malin , les menaces ayant été plus fortes
que de coutume, Irma fut tellement impres-
sionnée qu'elle décida , malgré le grand amour
qu 'elle avait pour son enfant , d'échapper aux
menaces de son mari par le suicide.

Nous venons de dire dans quelles circons-
tances la pauvre femme se tua.

Berutlo fut , quelques jours après, arrêté,
accusé de détermination au suicide et de mal-
traitements. Il a comparu l'autre jour devant
le tribunal , présidé par le chevalier Tortora ;
après un brillant réquisito i re du ministère
public , avocat Bevilaqua , et mal gré une ma-
gnifique plaidoirie de l'avocat Pozzzi , son dé-
fenseur, Berutlo a été condamné à cinq ans
de réclusion.

Voilà , assurément une condamnation qui
devrait servir d'exemple à certaines brutes
qui se plaisent à maltraiter leur femme.

Condamnation exemplaire

Le droit à la culotte.

L'autre jour , une dame du meilleur monde,
lady Haberton , arrivait en bicyclette dans la
peti le ville d'Ockham, et s'arrê tait devant le
Hautboy hôtel , tenu par Mme Mary-Jane
Sprague. Lad y Haberton profilait d'une pro-
menade à la campagne pour arb orer le
costume rationnel des « cyclewomen » —
culotte ample et bas écossais — que les
Londonniens ont vi goureusement conspué.
Elle mit pied à terre,, remisa sa machine sous
la porte cochère et entra dans la salle du res-
taurant pour s'y faire servir une assiette de
viande froide et une demi-bouteille de clairet.
Le maître d'hôtel allait exécuter ses ordres,
quand Mme Sprague descendit majestueuse-
ment de son comptoir et signifia à la prome-
neuse qu 'on ne recevait pas au Hautboy « des
personnes de sa sorte ». Lady Haberton ' ayant
donné son nom et décliné son titre, l'hôtelière
insista , disant qu 'une véritable lad y ne se pro-
menait pas dans un costume aussi indécent.
Des clients se levèrent , prenant parti les uns
pour la cyclewomen , les autres pour la pa-
tronne de l'hôtel . Enfin , lad y Haberton se
retira après avoir inscrit sur un carnet les
noms et adresses de la plupart des témoins de
cette scène.

En Angleterre , un pareil refus est eonsidéré
comme une offense grave que le patro n d'un
établissement public , hôtel , café ou restau-
rant , est tenu de justifier devant une cour de
police. Le mois dernier , une actrice de pro-
vince a fait condamner à 2500 fr. de dom-
mages-intérêts un patron d'hôtel qui n 'avait
pas voulu la recevoir parce qu 'elle était une
actrice. Lad y Haberto n , accusée publi quement
d' allures scandaleuses et de port d' un costume
indécent , a'déféré Mme Sprague à une cour de
police qui vient de la renvoyer devant le jury
criminel pour accusation calomnieuse. L'af-
faire viendra dans quel ques jours aux assises
de Kingston.

Le jury sera donc appelé à trancher la
question de la culotte pour dames . Deux vieux
avocats , pleins d'autorité et de talent , sont
chargé s des plaidoiries.

Chemin de fer du Gothard. — Les
recettes du Gothard se sont élevées en 1898 à
18,366,873 fr.. soit 543,558 de plus qu'en
1897.

Les dépenses ont été de 9,916,882 fr., soit
43,000 de plus qu 'en 1897.

L'excédent des recettes sur les dépenses
s'élève à 8,449,991 fr., soit 600,300 de plus
qu 'en 1897.

Société suisse de statistique. — La
Commission centrale de la Société de statisti-
que, réunie à Olten samedi , a fixé comme
princi pal objet à l'ordre du jour de l'assem-
blée générale de 1899, qui aura lieu à Soleure ,
un rapport de M. Naef , stalisticien cantonal à
Aarau , sur la situation du crédit agricole en
Suisse.

En ce qui concerne la question de la simul-
tanéité ou de la séparation du recensement
des métiers et du recensemen t de la popula-
tion en 1900, la commission a décidé de faire
procéder à un certain nombre de recensements
à t i t re  d'essai dans les premiers mois de l'an-
née, de façon à éclaircir la question.

Chronique suisse

ZURICH. — Locomotive monstre . — On a pu
voir dimanche à la gare de Zurich un des der-
niers produits de la fabrique de locomotives
de Winterthour. C'est une machine dont les
dimensions sont telles que les plus grosses lo-
comotives font l'effet, à côté d'elle, de machi-
nes de li gnes secondaires. Les roues de ce co-
losse ont 1 m. 80 de haut. L'espace réservé au
machiniste et au chauffeur est aména gé de fa-
çon à constituer un excellent abri , même par
les plus gros temps.

— La dentition des écoliers. — La ville de
Zurich a décidé de fa i re examiner périodi que-
ment, par les soins de médecins dentistes, la
dentition des élèves des écoles primaires et se-
condaires. On assure que la ville de Wurzbourg
va prendre la même mesure.

BALE-VILLE. — Menace de grève. — Les
ouvriers ramoneurs de Bâle menacent de se
mettre en grève si les patrons ne font pas droit
à leurs réclamations. Ces réclamations sont
les suivantes : salaire journalier de 5 fr. (ils
touchent actuellement 14 francs par semaine
et sont nourris et logés chez le patron) ; heu-
res de nuit et travail du dimanche payés à
raison de 70 cent, à 1 fr. l'heure. De onze pa-
trons, trois seulement ont répondu , mais sans
se prononcer nettement soit pour le refu s,
soit pour l'acceptation de la demande des ou-
vriers.

GENÈVE. — Le parquet de Genève vient
d'ouvrir une enquête sur un drame de famille
assez mystérieux, qui s'est déroulé jeudi dans
la famille Endrizzi , une famille d'ouvriers
composée de quatre personnes, domiciliée à
Carouge , rue Ancienne, n° 6.

Vendredi, à une heure de l'après-midi , au
moment où le fourgo n de la morgue station-
nait devant la maison mortuaire , le bruit se
répandait dans le quartier que le jeune Domi-
ni que Endrizzi , âgé de dix-huit ans , né à Yver-
don , ori ginaire du Tyrol , s'était suicidé en se
portant un coup de tiers-point dans la région
du cœur.

Plusieurs versions circulent sur cet événe-
ment , qui ne laisse pas d'être mystérieux en
partie. Suivant les parents , c'esl à la suite
d'une discussion avec son frère et des repro-
ches de sa mère que le jeun e Dominique s'est
frappé mortellement avec la lime qu 'il avait
emmanchée et aiguisée, il y a plusieurs mois ,
après avoir annoncé qu'il allait se donner la
mort.

Les uns affirmen t que la mort a été instan-
tanée , d'autres que E., qui avait hâte d'en
finir avec la vie, croyant qu'il ne s'était pas
blessé mortellement , avait eu encore la force
d' aller jusqu 'au clos de la Fontenette, où il
avait essayé de se jeter dans le ruisseau qui
longe la Filature. Mais un passant retint le
malheureux , qu 'il transporta au domicile de
ses parents , où il expira le même soir vers
minuit .  Chose étrange, aucun médecin n'a été
appelé pour soigner le blessé, si ce n'est M. le
Dr Masson , requis seulement pour constate r le
décès. En outre , il paraît qu 'on n'a pas encore
retrouvé le tirrs-point.

L'autopsie a été faite samedi à la morgue
judiciaire .

— En gare de Versoix. — En manœuvrant
un vagon en gare de Versoix, celui-ci s'est
échappéd' une plaque tournante très défectueu-
sement installé , pour glisser en ter re. C'était
jeudi , environ 12 minutes avant le passage du
train direct Lausanne-Genève, n° 15.

La gare et les trains étant dépourvus d'ins-
truments assez puissants pour remettre promp-
tement sur rail le dit vagon, il en est résulté
un retard de presque une demi-heure . Ce n'est
qu 'à l'arrivée du train de marchandises 604,
que les agents de ce train sont arrivés à pro-
pos pour aider à remettre le vagon en question
sur les rails.

FR1BOURG. — Impruden ce enfantine. — Un
petit garçon de trois ans d'une famille d'Esta-
vayer , laissé seul un instant avec ses deux
frè res dans un atelier , s'empara d'une hache
et voulut couper quel ques morceaux de bois ;
mais la hache était trop lourd e pour les bras
du pelit imprudent , et celui-ci , la laissant re-
tomber , se coupa net deux doigts de la main
gauche.

GLARIS. — Conséquences de l'émigration. —
Les demandes de permis d'établissement sont,
en ce moment , aussi nombreuses à Glaris que
dans les périodes de prospérité industrielle les
plus marquées . D'autre part on constate qu 'un
grand nombre de jeunes Glaronnais quittent
le canton pour l'étranger, alléguant qu 'ils ne
trouvent pas de gagne-pain chez eux. Ce sont
des ouvriers et des artisans venus du dehors

qui remplissent les vides créés par l'émigra-
tion.

LUCERNE. — Conseil municipal. — Le Con-
seil municipal a décidé par 25 voix contre 3
de recommander le rejet de la demande de=
démocrates, relativement à l'introduction du
système de la représentation proportionnelle.

GRISONS. — Patinage. — Dans le concours
de patinage à Davos pour le championnat d'Eu-
rope de patinage (adresse), le jury a rendu le
jugement suivant :

Championnat d'Europe pour 1899 : M. Sal-
cholw, Suède.

Viennen t ensuite : MM. Huegel , de Vienne ,
à Davos ; Fellner, de Vienne ; Gordan , de Ber-
lin.

Patinage par couples : 1° M.lle, M. Cave
et M. Gordan , de Berlin ; 2° M.lle , B. Cave et
M. Syers, Angleterre .

Nouvelles des Cantons

Vallon de Saiut-hnier. — D'après des ren-
seignements publiés par le Jura bernois, !s
pluie torrentielle de ces derniers jours a oc-
casionné des inondations assez graves dans
cette région.

La Suze a débordé à St-Imier, Villeret , Cor-
moret , Courtelary et Cortébert. A St-Imier, le»
fermes situées au bord de la Suze ont été en-
vahies par les flots.

A Villeret , le torrent qui descend de la
Combe Grède, ainsi que la Suze, ont débordé
également et ont occasionné aussi des dégâts.
Quel ques maisons avaient p lus de trente cen-
timètres d'eau dans leurs appartements. Un
homme a été emporté par la violence du cou-
rant ; heureusement que des hommes coura-
geux ont pu le retire r des flots en furie. A
Courtelary , l'eau attei gnait dans certaines
rues plus d'un mètre. On a dû évacuer dans
le bas du village quelques appartements et
écuries .

A Cortébert , la violence des eaux faisait
craindre un moment que la voie ferrée ne fût
gravement endommagée. Les trains , qui n'a-
vançaient qu 'avec une extrême lenteur , avaient
de l'eau jusqu 'aux essieux. Heureusement , la
circulation n'a pas été interrompue.

Saint-Imier. — On annonce la mort de M.
Joseph Kœtschet , qui remplit durant seize an-
nées les fonctions de maire de Saint-Imier. Il
était originaire de Delémont , qu 'il quitta il y
a une quarantaine d'années. Dans le Vallon , il
sut se fa i re estimer et se créa de solides ami-
tiés. Il fut député du Haut-Vallon au Grand
Conseil et s'occupa de la chose publi que dans
un esprit large ; il était ces dernières années
gérant de l'hôpital de district.  Joseph Kœt-
schet laisse le souvenir d'un cœur dévoué et
d'un bon citoyen.

Soulce . — L'incendie qui a écl a té samedi
mat in  et a réduit en cendres la maison de Vé-
roni que Prince a failli  en occasionner un se-
cond , grâce au vent qui soufflait en tempête
cette nuit-là. Des étincelles ont été projetées
sur une maison située à une centaine de mè-
tres du sinistre et appartenant à M. Beuchat ,
aubergiste. Heureusement , les hydrantes on?
fonctionné rapidement et empêché la propa
gation du feu.

La maison incendiée était estimée à 2700 fr.
Undervelier. — La crue subite des eaux a

occasionné aussi des dégâts dans cet te contrée ;
la route cantonale dans les gorges du Pichoux,
près de Blanches-Fontaines , a été assez forte-
ment endommagée. Sur une longueur d'envi-
ron deux kilomètres , l'eau s'est creusé de pro-
fondes ravines ; le service postal a dû être in-
terrompu pendant quelques jours . Maintenant ,
il est rétabli.

Chronique du Jura bernois

** Conseil d 'Etat. — Le Conseil a nommé
le major Jules-Henri Perret-Michelin à la
Chaux-de-Fonds, commandant du bataillon
20 E. (fusiliers).

Il a autorisé le citoyen Arnold Krarup, à
Fleurier , à prati quer dans le canton en qua-
lité de commis-pharmacien.

*& Thielle. — Mardi matin, une mar-
chande ambulante de lainage , nommée T. et
domiciliée à Saint-Biaise, se rendait avec sa
marchandise dans le canton de Berne. En des-
cendant le village de Thielle, son cheval sen-
tant le char frapper ses jarrets, s'emballa et
alla s'abattre contre un mur ; la femme prise
dansla limonière fut traînée sur une longueur
d'une quinzaine de mètres. Des citoyens on*

«
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relevé marchande et cheval . Mme T. s'est fait
mal aux jambes ; p lus heureux , le cheval n'a
eu aucun mal , quoiqu 'il fût tombé dans une
position dangereuse .

*% Asile des vieillards du sexe féminin.
—Le Fonds pour l'Asile des vieillards du sexe
féminin s'élevait au 4 décem-
bre 1898 à Fr. 152,122»50

Nous avons reçu en nou-
veaux dons :
Neuchâtel : Don d'un anonyme

» par M. Jean de
Pury . . . .  » 113»—

» Don dncomiléd' or-
ganisation de la
fête de la Sainte-
Barbe par son
président l'adju-
dant Grassi . . » 12»55

» Don de M. Alfred
Borel , ancien dé-
puté . . . . B 4 ,000»—

» Dons divers par
« Eg lise natio-
nale » , de M.
DuBois , pasteur » 50»—

» Don d'une grand'-
maman , . . » 5»—

» Don de trois jeunes
filles . . . .  » 3»—

» Don de trois jeu-
nes garçons . . » 3»—

Chaux-de-Fonds : Anonyme ,
par M. B. G.. . » 30»—

Neuchâtel ; Dons remis au bu-
reau du J ournal
relig ieux de la
Su isse romande . » 64»—

Total des dons à ce jour : Fr. 153,403»05
Nous témoignons aux généreux donateurs

notre plus vive reconna issance .
Neuchâtel , le 16 janvier 1899.

L'Administrateur du Fonds.
## Cernier. — Mard i , à la fabri que de

meubles de Cernier , M. F. Baumann a été vic-
time d'un accident. Occupé à travailler à une
machine , il eut la main gauche abîmée ; la
moitié du petit doigt a été arrachée et coup ée,
tandis que le majeur et l'index étaient égale-
ment atteints et contusionnés , dit le Neuchâ-
telois.

%% Malvilliers. — Lundi après-midi a eu
lieu l'inauguration du nouveau sanatorium
pour tuberculeux , dû à la générosité de M.
Cari Russ. Des discours ont été prononcés par
MM. Comtesse, p résiden t du Conseil d'Etat ,
Russ et Humbert , médecin de l'établissement.

%% Les Ponts. — Les dernières pluies et la
fonte des neiges qui en est résultée ont consi-
dérablement augmenté les eaux du Bied et de
ses affluents. Sur tout le parcours , le ravin
était plein jusqu 'aux bord s et présentait l'as-
pect d'une respectable rivière qui se déroulait
en un long méandre à travers la vallée. Néan-
moins, l'eau n'est pas parvenue à recouvrir le
tablier du grand pont.

Au Voisinage , la scierie bai gnait jusqu 'au
toit dans l'élément liquide , et celui-ci a com-
mencé à envahir la maison d 'habitation , qui
a dû être évacuée. Les entonnoirs avaient leur
physionomie habituelle des grands jours d'i-
nondation.

La crue d'eau dépasse celle du 28 décembre
1882, sans qu 'elle ait cependant atteint le ni-
veau auquel elle était arrivée en mars 1896.

## Horlogerie . — Voici la liste des pre-
miers prix obtenus l'année dernière au con-
cours de chronomètres de l'observatoire de
Neuchâtel , et décernés par le Conseil d'Etat
dans sa séance d'hier matin :

Prix général de200 fr. à M. Paul Dilisheim ,
à la Chaux-de-Fonds.

Classe A. Chronomètres de marine. 1. Prix
de 200 fr. à M. Paul-D. Nardin , au Locle. —
2. Prix de 150 fr. au même.

Classe B. Chronomètres de poche. 1. Prix
de 130 fr. à M. Paul Ditisheim , à la Chaux-de-
Fonds. — 2. Prix de 120 fr. au même. — 3.
Prix de 110 fr. : a) à M. Bernard Wieden , école
d'horlogerie , la Chaux-de-Fonds ; b) à M. Paul-
D. Nardin , au Locle ; c) à M. Paul Ditisheim ,
à la Chaux-de-Fonds.

Classe C. Chronomètres de poche. 1. Prix
de 100 fr. : a) à l'Association ouvrière , Le Lo-
cle ; b) à M. Paul-D. Nardin , au Locle. — 2.
Prix de 80 fr., à M. Fritz-Wenger-Jaccard , au
Locle. — 3. Prix de 50 fr. à M. Paul Ditisheim ,
à la Chaux-de-Fonds.

Paris, 18 janvier. — Le journal Le Soir rap-
pelle les divers incidents qui ont précédé la
révocation de Laurenceau , préfet du départe-
ment du Nord. Suivant leSofr ,M. Laurenceau ,
averti des allées et venues de personnages
suspects entre la France et la Bel gique, fit
surveiller les dits personnages. Le résultat de
cette enquête fut un certain nombre de ren-
seignementsimportants . M.Laurenceau adressa
ces renseignements , en trois rapports succes-
sifs , au ministre de l'Intérieur , mais il ne re-
çut aucune réponse et fut révoqué par M.
Brisson.

Paris, 18 janvier . — Dans L'Echo de
Paris, M. de Beaurepaire déclare qu 'ayant
déposé hier comme mag istrat , il observera le
plus strict secret. Tout ce qui serait publié ,
concernant sa déposition , serait fantaisiste.

Paris, 18 janvier. — Le Siècle annonce que
la cour de cassation a décidé d'entendre la dé-
position du général d'artillerie Sebert , mem-
bre de l'Académie des sciences, sur certains
points de l'affaire Dreyfus.

Le même journal dément que la cour de
cassation ait ordonné un nouvel interroga-
toire de Drey fus.

Agence télégraphique suisse

Lausanne , 18 janvier . — Tribunal fédéral.
— Dans la salle on remarque MM. Weissen-
bach et Scherrer , pour la Confédéra tion , de
nombreux directeurs et administrateurs de
compagnies de chemins de fer , et plusieurs
journalistes. Comme débat pré alable sur l'en-
trée en matière , M, le rapporteur Morel con-
clut à l'entrée en matière , sauf sur la question
des déductions à opérer sur le prix de rachat.
M. Soldati conclut à la non entrée en matière .
Il estime que l'opéra tion du rachat du Central
n'a pas lieu en vertu de la concession mais de

la convention spéciale formée entre le Central
et la Confédération en 1890. En cas d'entrée
en matière , M. Soldati propose l'annulation de
toute la procédure , comme irré gulière dans la
forme.

L'audience est suspendue à midi. Elle sera
reprise à 3 heures.

Delémont , 18 janvier. —Mardi  après-midi ,
le domestique d'un marchand de bois de Cour-
roux , charriait du bois dans une fo rêt près de
Delémont , lorsqu 'il tomba sous le char , dont
deux roues lui passèrent sur le corps , lui
écrasant la tête et l' abdomen . La victime est
un nommé Fulterlet , âgé de p lus de 60 ans.

Saint-Imier, 18 janvier. — A Tramelan , St-
Imier , Sonvillier et Renan , les patrons ont
accordé aux ouvriers graveurs et guillocheurs
sur argent l'augmentation de salaire de 10 %qu'ils demandaient.

Paris, 18 janvier. — Le Figaro mentionne
le bruit qu 'Est erhazy sérail arrivé et serait
descendu dans une gare de la banlieue de
Paris.

Paris, 18 janvier. — Le Figaro dénient qu 'il
ait été question d' un renvoi quelconque ou
d' une question d'incompétence , concernant le
procès Henry-Reinach.

Paris, 18 janvier. — Le Soir publie une in-
terview de Bismarck , alors vivant , par un
personnage le fréquentant intimement. Le
prince de Bismarc k aurait déclaré que son
rêve était de fonder des colonies, pouvant re-
cevoir le trop-p lein de la population allemande.
Mais , persuadé qu 'il se heurterait à l'Angle-
terre, il résolut alors de pousser la France
dans les entreprises coloniales , convaincu
qu 'un jour il en résulterait un conflit avec
l'Angleterre et que la France , ne se sentant
pas assez forte pour résister à cette dernière,
se jetterait dans les bras de l'Allemagne et de
la Russie. Cet te nouvelle triplice ferait reculer
l'Angleterre et permettrait à l'Allemagne de
fonder à son tour , en toute sécurité , un grand
emp ire colonial.

Le Soir ajoute que tout le secret de l'atti-
tude actuelle de l'Allemagne se trouve dans
cet te interview.

Paris, 18 janvier. — Le Courrier du Soir
parle de la possibilité d'un accord franco-
allemand. L'Allemagne voudrait détourner la
France de faire à l'Angleterre des concessions,
qui ouvriraien t à l'exportation britannique de
nouveaux débouchés .

Tahiti, 18 janvier. —Le gouverneur croyant
suivant une dépêche, que la guerre était dé-
clarée entre la France et l'Angleterre, a fait
débarquer l'artillerie de la canonnière Aube,
puis a coulé la canonnière à l'entrée du port.

Washington , 18 janvier . — Le Sénat a pris
en considération le p rojet du canal du Nicara-
gua.

Dernier Courrier et Dépêches

Publications matrimoniales
Dame Sophie Braillard née Quinche , domi-

ciliée à Neuchâtel , rend publi que la demande
en divorce qu 'elle a formée devant le tribu-
nal civil du district de Boudry contre son
mari Henri Braillard , vigneron , domicilié à
Peseux.

Notifications édictales
Sont cités à comparaître :
Jean-Ulrich Zaug, jardinier , précédemmen t

à la Chaux-de-Fonds, prévenu d'atteinte lé-
gère â la propriété ;

Louis Mottaz , précédemment â la Chaux-de-
Fonds , préven u d'atteinte légère à la pro-
priété ;

Le 4 février , à 9 heures du matin , à l'hôtel
de ville de la Chaux-de-Fonds, devant le tri-
bunal de police.

Extrait de la Feuille officielle

Du 16 janvier 1899

Recensement de la population en Janvier 1898 :._
1898 : 31,605 habitants ,
1897 : 31.157 »

Augmentation : 448 habitants.

Naissances
Kratiger Marcel-Lucien , fils de Jean, commis-

sionnaire , et de Amanda née Perret , Fri-
bourgeois.

Sandoz C lia ries-René, fils de Daniel-Hen ri,
agriculteur , et de Élise née Frutschi , Neu-
châtelois.

Berner Hermann , fils de Hermann , ouvrier au
gaz, et de Lîna née Luthi , Argovien.

Widmer Frida-Ol ga, fille de Charles-Frédéric,
ouvrier au fgaz , et de Anna-Barbara , née
Berger, Bernoise.

Promesses de mariage
Guyot Auguste-Adrien , graveur , Neuchâtelois ,

et Wuilleumier Elisa , Neuchâleloise et Ber-
noise.

Steudler Henri-Albert , horloger, Bernois et
Neuchâtelois , et L'EpIattenier née Olhenin-
Girard Hortense-Zélina, horlogère, Neuchâ-
teloise.

Etat civil de La Chaux-de-Fonds

Bismarck... gardeu r de porcs . — E n  1871 ,
raconte la Deutsch e Revu e, le conseiller intime
Aeg idy était allé rendre visite au prin ce Bis-
marck , à Varzin. On le gard a à déjeuner et au
cours de la conversation , pendant le repas , la
princesse Bismarc k narra l' anecdote suivante :

Ses parents , dit-elle , qui avaient conservé
les habitudes et la mani ère de voir de l'ancien
temps , et qui , aurait-elle pu ajouter , aimaient
tendrement leur fill e , trouvaient Schœnhausen
bien loin de leur demeure et gémissaient à la
pensée que soixant e milles les séparaient du
séjour habituel de leur enfant. Mais lorsque ,
en 1848, M. de Bismarck eut , à plusieurs re-
prises changé de résidence et lorsqu 'il finit
par être envoyé en 1851 à Francfort sur le
Main , ce fut bien une autre affaire. Mme de
Puttkammer se fâcha tout rou ge et, en pré-
sence de son gendre, déclara à sa fill e qu 'elle
aurait bien mieux fait d'épouser un des gar-
deurs de porcs du domaine. M. de Bismarck ,
très tranquillement , se tourna vers la bonne
daine et lui dit avec un aimable sourire : «Mais ,
chère mère, cette carrière m'est encore ou
verte f »

Faits divers

*# Théâtre. — La tournée Frédéric Achard
donnera dimanche une représentation de
Chéri , le grand succès de MM. Gavaull et de
Cotlens.

C'est M. Malard , le comique de premier or-
dre qui a déj à tant de fois égayé les rep résen-
tations des tournées Achard , qui remp lit le
principal rôle ; ceci promet dès l'abord une
interprétation superbe. Avec lui nous retrou-
vons d'anciennes connaissances , M. Vertin ,
Mesdames Milbaut , Jane Bay, tous excellents
artistes que nous venons d'applaudir dans la
tournée p récédente. Enfin , deux nouveaux
pensionnaires : M. Raiter , inénarrable dans le

rôle du munici pal , créé par Polin , et la jolie
Mlle Trémière , qui ajoute à ce bel ensemble
le charme de sa personnalité.

(Communiqué.)
** Soirée Jaques-Dalcroze. — Nous rappe-

lons que c'est demain soir que sera donnée la
représen tation Jaques-Dalcroze. On nous in-
forme que les trente-cinq nouvelles chansons
et quinze rondes seront vendues au théâtre au
prix de 4 francs.

*# Odéon. — On nous écrit :
C'est devant une salle archi-comble que no-

tre excellent orchestre a fait sa rentrée sous
l'habile direction de M. le pro fesseur G. Pan-
tillon. Dès les premières mesures de la belle
marche de M. Richard Pétronio en notre ville ,
chaque auditeureut  l 'intuition que le nouveau
directeur de YOdéon avait vraimen t ses ins-
trumentistes dans la main et que son oreill e
exercée ne laissait passer aucun défaut d'ac-
cord ou d'harmonie.Les promessesduprogram-
me ont été amp lement tenues et nous serions
bien embarrassés de signaler tel morceau plu-
tôt que tel autre. Pour rester dans la vérité, il
faudrait tout citer , des fantaisies , ouvertures
et valsers , à la marche entraînante dédiée à
M. Maurice Picard .

A côté de l'orchestre nombreux , bien pon-
déré, bien conduit , M. A. Chopard nous a
charmé dans son solo de violoncelle , bissé
à juste titre. M. Rubaltel nous a fait connaître
un beau talent mis au service d'une voix de
baryton , chaude et sympathi que.

Félicitons YOdéon des débuts de son jeune
direc teur et souhaitons-leur à tous les deux
de suivre longtemps leur rou te côte à côte au-
tant d'accord sur le terrain des relations per-
sonnelles que dans le domaine musical.

## Bienfaisance . — La Direction des Fi-
nances a reçu avec reconnaissance 16 fr. 50
pour la Bonne-OEuvre, don de quel ques amis,
en mémoire de leur regretté collègue M. Al-
fred Schneilter. (Communiqué.)

— L'Ouvrière a reçu avec reconnaissance,
pour le « Droit de l'Orphelin » :

Fr. 13»— provenant des fossoyeurs de M.
Monlandon.

» 27»— des fossoyeurs de M. J. Wrelti.
» 3»— abandon par un sociétaire du

Cercle ouvrier.
» 5»— d'un abonné de la Sentinelle.
» 10»— collecte faite le jour l'An chez M.

Frandelle , buffet du patinage.
» 5»10 collecte faite à un banquet de noce

au Tivoli.
Merci aux généreux donateurs I

(Communiqué.)
— Le comité du Dispensa ire a reçu avec la

plus vive reconnaissance , de M. et Mme G. N.,
100 fr. ; des fossoyeurs de M. Alfred Schneil-
ter, 18 francs. (Communiqué )

Chroniq ue locale

S NOS ANNONCES !
D Service des Primes Q
Q 27me Prime de fr. S.— échue à M. Isaao Q
4> Welll , place Neuve 6. Annonce 673. 3>
T 28me Prime de fr. S.— échue à M. Henri T
J) Matthey, rue du Premier Mars 5. Ann. 694. Q
n II! primas uni délivrées iiraidij lemenl aui liants droit. Q

Disparition d'une sciatique
La sciatique est une maladie très fréquente chez

les arlritiques. Elle se caractérise par une douleur
d'abord sourde, vague, s'accompagnant de picote-
ments, d'engourdissements, de sensations de froid
ou de chaud , siégean t à la région des reins. Elle dé-
bute brusquement ou succède à la période de dou-
leur sourde, accès qui parcourent la cuisse et la
jambe dans toute leur longueur. La douleur est si
vive qu 'elle empêche le malade de dormir , La mar-
che, un effort, la percussion du talon sur lo sol ré-
veillent ces douleurs et leur donnent une acuité ex-
trême. Nous publions volontiers la guérison d'un
vieillard de 65 ans, M. Béalet, propriétaire au Bou-
chet , commune d'As- _ «- .a ~'i/£"'yJfl iJf
sion , par les Vans <2T**̂ *'**̂ ^8fe
( Ardèche, France ), y v  ^Kconfirmée par un ro- i
porter du Réveil ar- { '  i —- . -~ |||
déchois. L /M ' . ~ ÎP

Depuis plus da Vf g^^l^̂ ktrois ans, dit M. Béa- (À ( -!rR ( (.ssT fy/
let , j'étais atteint \H. , \\ Al
d'une 6ciatique qui \i ïiih!tf ^ft|jJè'\iaf/r
me faisait souffrir au ; S V^^^^W-eipoint de m'empecher : *¦ *&g ^ ?&É £ fae rester debout. Par- i v » ^lfois , en gard ant mes s\. ' ^sÊl' / xmoutons, j'étais obli- f̂ ^~-J3B§M«^ \^gé d'aller à quatre ^*H \ N. W \ \pattes. Pour comble / V \ef I \de malheur , survint / \ AlÈê&J ^^une épidémie d'in- ^* VpWnkw ^""ï
fluenza qui n'épargna \ * ' ' *
personne dans le voi- M. Béalet.
sinage. J'en fus atteint également. En plus de ma
sciatique, l'influenza me laissa une courbature con-
tinuelle et une toux opiniâtre. Je consultai en vain
plusieurs médecins. Je lus un jour sur lo « Lyon
Républicain un article sur les « Pilules Pink »,
dans lequel on citait le nom d'une personno guérie
d' une sciatique. Sans hésiter , je fis venir deux boites
de ces pilules. Au bout de dix jours , mes maux de
reins et ma toux avaient disparu , et après quelques
boites je n'avais plus de sciatique. Aujourd'hui , je
marche droit et fier et je publie hautement l'effica-
cité des Pilules Pink.

Les Pilules Pink sont le tonique universellement
connu et ce qu'on vient de lire est une preuve de
leur efficacité dans les névralgies, migraines et
autres affections ayant quelque affinité avec la scia-
tique. Paralysie, ataxie locomotrice , épilepsie et
danse de Saint-Guy, qui sont la forme extrême de
l'épuisement nerveux, ont également été guéries par
un traitement persévérant.

Les Pilules Pink pour personnes pales sont en
vente dan s toutes les pharmacies et au dépôt prin-
cipal en Suisse ; P. Doy et F, Cartier, droguistes à
Genève, à 3 fr. 50 la boi te, ou 17 fr. 50 par six
boîtes , franco, contre mandat-poste.

Aujourd 'hui a lieu partout ta grande distribution ,
gratuite a. tous, de la 1" livraison illustrée do :
Voyages et aventures d'une noce pa-
risienne autour du monde, par Jules
Gros. Cette œuvre , qui est à la fois un roman
d'aventures et un récit de voyages , compte parmi
celles qui ont le don de charmer, de captiver , d amu-
ser et aussi d'instruire le lecteur. Avec ses magni-
fiques illusl rations : Voyages et aventures
d'une noce parisienne autour du
inonde est appelé à un grand succès.

Réclamer la première livraison, donnée gratuite-
ment à tous. 626

m$ 4 Francs mm
la Bobs de 6 met. Etoffes anglaises

double largeur , de gi-aud usage. 102
Grand assortiment de Tissus nouveaux pour

dames et messieurs. 1
Echantillons franco. — Gravures coloriées frrati s.
F. JELMOLI , S, p. A., Dépôt de fabrique , ZURICH

Si vons voulez YOD S régaler allez manger ose FONDUE a» Café de l'Espérance, derrière le Casino. Restaaration

manque d'appétit
M. le D' Sira & Unterkochen (Wurt.) écrit:

J'ai obtenu les meilleurs effets par l'emploi de l'hé-
matogèno du D'-méd. Hommel et les malates le pre-
naient volontiers ; il excitait excellemment l'ap-
pétit, ne déraageait en rien la digeBtion , et la ma-
lade se sentait, après usage d'un flacon, comme
animée d'une toute nouvelle vie. » Dépota
dans toutes les pharmacies. 15

Imprimerie A. COURVOISIER, Chaux-de-Fonds

Décès
(Les numéros sont ceux des jalons du cimetière)

22H10. Schneilter Alfred , fils de Chri stian et
de Anne-Manrueriie Marli , Bernois el Neu-
châtelois , né le 22 septembre 1861.

22611. Dolleires Georges-Ernest, fils de Jnles-
Louis-Augusle et de Marie-Louise Frey,
Ya udois , ne" le 3 novembre 1898.
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Enchèresjubliques
H sera vendu aux enchères publiques à

la HALLE, PLACE JAQUET-DROZ, le
LUNDI 23 JANVIER 189», dès ll/j h.
de l'après-midi :

Des fournitures de bureau, telles que
plumes d'acier par boites en quantité , du
papier à lettre grand et petit format , des
enveloppes, des flacons d'encre, etc., etc.
680-8 H-231-C Office des faillites.

ENCHÈRES
PUBLIQUES

LE VENDREDI 20 JANVIER 1899,
dès t h. de l'après-midi , il sera
vendu à la HALLE AUX ENCHÈRES,
PLACE JAQUET-DROZ , en ce lieu:

Un ameublement de salon composé de
l canapé, 2 fauteuils , 4 chaises rembour-
rées velours grenat , 2 armoires à glace ,
des secrétaires, des canapés, 1 dressoir , l
lavabo, des lits , 1 pupitre , des tables ron-
des et carrées, des tables de nuit, des
chaises, des régulateurs , 1 pendule neu-
chateloise, des glaces, des tableaux, 2 ma-
chines |à coudre , environ 150 paires de
chaussures de tous genres et de toutes
qualités pour hommes, femmes et en-
tants, spécialement Bottines à boutons
et à lacets pour dames, Molières , Feu-
tres pour enfants , Chaussures diverses
pour hommes. 

Les enchères auront lieu AU COMP-
TAfcT et conformément aux dispositions
de la loi fédérale sur la poursuite pour
deltos el la faillite. ii-232-c

La Chaux-de-Fonds, le 18 Janv. 1899.
681-1 Oflice des Poursuites.

BOUCHERIE^M RCIJTERIE
A louer de suite ou pour époque

a convenir, une boucherie-charcuterie
avec appartement , située dans le quartier
de l'Ouest. Prix modéré. — S'adresser à
M. Charles-Oscar DuUois, gérant,
rue du Parc 9. 678-8

Contre la Toux
Rhumes et Bronchites, etc.

Prenez toujours les 18257-4

- Pastilles au Sucre d'Erable-
Seul Dépôt i

Droguerie E. PERROCflET fils
LA CHAUX-DE-FONDS

Ime Fetterlé-Chauleras
RUE DU VERSOIX 7 b

TéLéPHONE TéLéPHONE

Laines à tricoter et à crocheter. Laines
de Hambourg pour Jupes , fr. 5.80 la livre.
Laines soie à fr. 6.50 la livre. Laines Au-
truche toutes nuances. Laine Mosaïque
pour couvertures.

Pèlerines, Figraros. Fauchons.
Bas et chaussettes en laine. Bonnes

guêtres faites à la main. Jupons en lain
pour dames et fillettes très avantageux

Tabliers. Echarpes.
Corsets. Articles de bébés.

Choix immense de régates, nœuds Phi-
ladel phie depuis 75 cent.

Véritables gants de peau de Grenoble
garantis. 2090-9

Se recommande.

A irpnrl pp un tr^s bon gros chien de
i c l l u l  C g-arde, ainsi qu 'une grande

volière , avec étagère et jet d'eau , ainsi
que des oiseaux. — S'adr. rue Phili ppe-
Henri Matthey 8, au 2me étage. 465

FEUILLETON DE L'IMPARTIAL

LE 43

RO <à. J3JE*. 300.C

Le chien sauta sur elle jusqu 'à la renver ser
et Marpré s'écria tout saisi .

— Yvette ! Mon Dieu! quel bonheur! Yvette!
Yvette »

Puis , une inquiétude lui venant:
«Mais qu 'est-il donc arrivé là-bas ?
Elle était préparée à cette question et ré-

p ondi t  :J
— Rien que de très naturel : nous n 'étions

pis tranquill es , nous, à San-Remo, en vous
sachant tous les deux malades , seuls ici (seuls
à deux, mais incapables de vous soi gner mu-
tuellement!) alors...

— Et c'est vous qui êtes venue! fit-il ravi,
et pourtant un peu déçu de voir que ni Gérard
ni Jul iet te  n 'avaient eu l'idée de remp lacer
Mlle Lemériel.

— Attendez donc ! ce ne devait pas être
Reproduction interdite aux jo urnaux n'ayant pas traitéavec la Société des Gens de Lettres .

moi , mais il s'est trouvé que l'air de la mer
m'énervai t sensiblement , moi qui ne suis pour-
tant pas une femme... énervable...

— Ah ! je comprends , el c'est vous qu 'on a
choisie pour... commença Xavier rêveur , qui
pensait :

«Fou que j'éta is, de me figurer un instant
qu 'elle accourait , poussée par l ' inquiétude de
me savoir malade ! Oui , fou que je suis t»

Elle le regardait maintenant  avec un mé-
lange de chagrin et de joi e.

Chagrin de le retrouver pâli et amaigri ,
joie de le voir toutefois debout et moins faible
que son imagination ne le lui représentait.

Et puis enfin elle l'avait! elle le tenait , elle
était près de lui l elle allait le soigner et le
distraire.

— Parlons de vous, dit-elle , et racontez-moi
ce que vous ressentez et depuis quand ce vi-
lain mal vous a pris.

— Oh! fit-il, secouant les épaules , je me
sens très hien , tout à fait bien depuis que
vous êtes entrée ici , petite Yvette. Je ne sais
si vous apportez du soleil et de l'air tiède
dans vos vêtements , mais je ne suis plus le
même que tout à l'heure.

Ravie , les lèvres entr 'ouvertes , les mains à
demi-jointes , comme en extase , elle écoulait
celte voix chaude , voilée par la fatigue à pré-
sent; el , pour comble de bonheur , il n 'était
pas à demi-moribond , comme le lui avaient
montré ses sombres rêves de la nuit passée.

— Mais , s'écria-t-il tout à coup après l' avoir
bien examinée , vous aussi vous êtes souffrante ,
Yvette. Qu 'est-ce qui vous a tant changée que
cela.

Elle détourna la tête , rougissante , crai gnant
qu 'il ne devinât son secret.

| Une idée navrante traversa l'esprit de Mar-
pré ; à la voir si troublée par celte simp le
question , il se figura que ce petit  cœur de
jeune fille avait  battu enfin et que c'était une
affection malheureuse qui avait ainsi altéré
cette physionomie jadis si insouciante.

Il pâli t  si fort à cette supposition , qu 'Yvette
se leva du fauteuil sur lequel elle s'était
assise.

— Je sais , dit-il , vous avez rencontré là-bas
quelqu 'un qui vous a plu et... cela vous a sans
doute fait souffrir?

Il parlai t  anxieusement sentant fort bien
qu 'il était indiscret , mais voulant savoir à tout
prix.

De fait , est-ce qu 'une pupille soumise , à
peine âgée de vingt ans , ne devait pas celle
confidence à son tut eur , un homme qui veil-
lait sur elle paternellement et la dirigeait dans
la vie?

Mais elle eut un rire si frais , si sincère à
celle question , que tout de suite il se sentit
soulagé d'un poids immense el que , de ses lè-
vres, une muette action de grâce s'éleva vers
le ciel.

— Non , ce n'est pas cela? Tant mieux ! Je
m'imaginais que là-bas quelqu 'un vous avait
gagné le cœur et que...

— Vous vous trompez joliment , rép liqua-l-
elle; on aurait  été bien bon de me trouver
agréable à San-Remo ; je n'étais ni gaie ni ai-
mable.

— Ah! bah?
— Mais oui , fit-elle , essayant de rire. Juliette

comme les misses Labibleymonfort , comme
miss Willermi nt , se laissaient glisser dans
l'oreille un tas de choses... gentilles, mais
voire servante éloignait les cavaliers flatteurs
par ses airs graves et distraits.

— \ ous , Yvette ? mais, encore une fois ,
qu'y avait-il donc ?

— Je vous l'ai dit ' l'action du vent salin,
et puis...

— Et puis ?
— Je ne sais pas ce que j'avais ; le spleen

peut-être.., Je mourais d'envie de revenir aux
Mordettes , d'autant plus que vous y étiez ma-
lades , madame Far... madame Farcelol et
vous !...

Celte fois , les larmes la gagnaient tout à
fait , la pauvre petite voyageuse , et elle finit
par pleurer pour tout de bon , avec de gros
sanglots p lein la poitrine , au grand ébahisse-
ment de l'épagneul qui ne l'avait jamais vue
ainsi et de Marpré plus interdit  encore.

— Yvelte ! ma pauvre petite Yvette ! s'ê-
cria-t-il hors de lui.

Il allait  s'élancer vers elle et , sans savoir ce
qu 'il faisait , la prendre dans ses bras , la serrer
sur sa poitrine , appuyer sur son cœur cette
petite tête chérie et lui crier que...

Mais non ; heureusement , sans le savoir,
elle l'arrêta par cette simple phrase , en sé-
chant ses yeux mouillés , du bout de son gant
de peau :

— Là ! quand je vous disais ! l'air de la mer
a fait  de moi une névrosée. Est-ce asse»
bête ? (A suivre) .

C1 4" mnn existonce
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i 1 Exp édition d'Annonces j j
M FONDÉE EN 1867 IIX +, Z U R I C H  -«- n
L Aarau — Baie — Berne — Bienne — Coire — St-Gall — Lucerne H ) \
j] | Rapperswyl — Schaffhouse — Soleure jj jj
\J Berllxi — "Vienne — Londres, «ta. VJ
I l  se recommande pour l'envoi /|
i! I il ' t«nn»ilïnmn à tous leB journaux suisses et étrangers. j
¦i ' i  Q nSCrilOlfS Journaux professionnels. — Calendriers. l i  j¦ 

J Guides de voyage et d'excursions. M
f €l Sans exception aux prix originaux et sans autres frais. J€

j Pour les ordres d'une certaine importance fort rabais j j
| ; i Service prompt et exact. — Discrétion. ; I f ;
' S »f-> Catalogues de Journaux gratis et franco —J-» E f
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njy ĵ ^ ^ ^ ^ ^m^^^ès. est ^e mc i"eur ca
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Mélange 

tout 

spécial

, 

quililé 

exquise, résnl-
I I^V̂&J&Î SB^^̂ ^W  ̂

tant d' un rôtissage moderne très soigné , sans
[|f^^fsjÊrpp2 \^^^^È| 1 

aucune addition de graisse qucl-

Vra^gS^^l̂ ïi
j iH^^^g^^E'/ 

Ce ca fé est appelé à faire son entrée dans
X ^^^^^Sï 'U^i'^^S^// ^ous '

es ménages , sa qualité satisfera tous
^^^^^^^^^à ĵ /̂ 'es Bouts et- Ie Pnx est a la portée de toutes

>^§5saES§̂ ï< Chaque paquet porte la marque de fabri que
^ ci-dessus. 1876(1-1

Qualité fine V paquets verts à Fr. 1.— \
Qualité très fine IV , paq. bleus » 1.20 j

» surfine III. paq. jaunes » 1.40 ' par demi-kilo
» superfine II, paq rouges » 1 70 \
» extra I, paquets oranges » 2.— J

En vente par paquets de 125, 250 et 500 grammes aux dépôts suivants :
Arthur Courvoisier , rue du Doubs 137 Perret-Savoie , rue de la Charrière 4.
Jacot-Courvoisier , rue du Grenier 5. Mme Herlig-Jaquet , rue Hôtel-de-Ville
Al cide Morel , Place Neuve. Albert Calame, rue du Puits 7.
Veuve Hauert , rue du Parc 86. Gottfried Mutti , Fri tz-Courvoisier 34.
Heli Guex, rue du Parc 83. Mme Taillard , Placo d'Armes.

M
il L Rffi tfH-vTlï ft Jf« t?i Hffft fllIflllIWm. r. IBltûl tic to. DcJUBim

Professeurs à la Faculté de Droit.
ont ouvert à NSU0HATBL, rue du Château 12.

un cabinet de consultations juridiques. e76 3

VIANDE FUMÉE EXTRA „*
Côtelettes (sans vertèbre) maigres , tendres, Fr. 18»—
Palettes charnues, maigres , tendres, » 17»50
Gigots, de 3 à 5 livres, maigres, tendres, » 14»—
Lard maigre (coin), bien mélangé, » 14»V0
Filet maigre, sans os, . » 14»20
Jambonneaux de 2 à 4 kgs., maigres , tendre». » 11»40
Lard gras, épais, sans maigre. » 11»60
Salami de Milan , Ire qualité , à fr. 3»40 le kg.
Lapins d'Australie, qualité supérieure, bon marché, 4 boites à 2 livres, fr. 5»40.
Saiudoux fondu, qualité extra-fine, garanti sans mélange,

en tonnelets de 9 kilos net, le kg., fr. 1»24
Prière de demander le prix-courant.

W. KOPFMANN. Bùle.
679-1 Expédition de Denrées alimentai res en gros.

AUX MAGASINS RÉUNIS
Place du Molard 3 GENÈVE 3, Place du Molard

Succursales i Berne et Lausanne

? MAISON FERNAND GROMBAG ?
La plus ancienne et la plus importante M itson de vente à crédit

par abonnement de la Suisse, fondée en 1878.

A l'avantage de porter à la connaissance du public de la Chaux-de-
Fonds et des environs qu'elle a chargé de sa représentation M. H.-F.
CALAIME, rue de la Demoiselle 92. Sa très riche collection se
compose des articles suivants : Tissus en tous genres pour robes de dames, tels
que : Beige, Serge, Mérinos, Cachemir, Cheviot, Crêpons, Mousseline, Percales, etc.
Toiles, fil et coton, Nappes et Serviettes, Essuie-Mains, Cotonne, Cretonne, Coutil,
Matelas, Crins, Plumes, Edredons. Etoffe meuble telles que : Cretonne, Reps, Damas,
Bouclés, Moquette, Etoffe, Jupons, Moire et rayé. Rideaux blancs et couleurs. Chemi-
ses blanches sur mesure. Vêtements sur mesure. Draperie. Confection pour Hommes.
Complets, Pardessus, Pèlerines, Manteaux officier, Pantalons, Gilets, Gilets de chasse,
Caleçons, Camisoles. Chaussures en tous genres. Mouchoirs de poche. Chaussettes.
En un mot, tous les articles de toilette et de ménage.

Facilités de payements.
Pour tous renseignements, s'adresser chez M. H.-F. CALAME,

rue de la Demoiselle 92. 18902-1

B
EBE  ̂'a Brasserie par Actions Jeldschlosschen"
HP §§£» ip A. ¦Fi.i x^s ïj sTJ i r 'j sJ iM'x înisr

liaiB  ̂ Aux débitants : 24 fr. l'hectolitre, rendu franco à domicile
TÉLÉPHONE 221-2 EDGARD WIXLER, dépositaire.

•» EPICERIE -MERCERIE ••
Vins et Liqueurs

Arthur Courvoisier
139, Bue do Doubs, 139

•«¦•-«¦«¦M—
Sucre gros déchets, 48 c. le kilo.
Sucre en pain, 48 c. le kilo.
Excellent Saindoux, à 50 et 60 c. le demi-kilo.
Véritable Saindoux de porc , à 85 c. le demi-kilo. 13G00-9*
Macaronis et Pâtes assorti s, Ire qualité , à 55 c. le kilo.
Huile a. salade, Ire qualiié , à 1 fr. le litre.
Hélasse, à 30 c. le demi-kilo.
Bon Miel pur , à 80 c. le demi-kilo.
Grand choix de Balais, Brosses à écurer et à tapis. Paillassons, etc.
VINS BOUGES Ire qualité, depuis .30, 40, 50, 60 c. le litre.
Excellent Vin blanc ouvert, à 60 c. le litre .
Vin bouché Neuchâtel blanc, à 90 c. la bouteille.
Grand choix de Cafés Ire qualité , depuis 70, 80 c., t fr., 1 fr. 20, * fr. 30t¦I fr. 40 et 1 fr. 50 le demi-kilo.
Café rôti , depuis 1 fr. 40 le demi-kilo.
Pruneaux, à 40 c. le kilo.
Conserves assorties.
Vins d'Espagne, à 50 et 60 c. le litre.
Huile d'olives extra.
Salami, Saucisses et Lard.
Liqueurs assorties. TABACS et CIGARES.
Diamantine pour polisseuses d'aciers.

PLACE DU MARCHÉ 2 PLACE DU MARCHÉ 2
"\7"i©ixt <a.'«orx-i-x7-©r

Â LÀ NOUVELLE FRUITIÈRE
Fromagerie MODKKNE Laiterie

EMMENTHAL _
FROMAGES FIOST, GEAS et SALÉS, à

€15 «2. le demi-Mlo 0H5 ̂ 5»

Bouchsrie-iarcoterie J. SCHMIDIBE R
RUE DE LA BALANCE 12

VEATI à 55 et 60 c. iF ŜAIlVOOTJX:
I*OI! C à 90 Ct. le demi-kg f°ndU' " '5 Ct- ^ demi kfl°

MO U Z OFkT JAMBON M3&
Bien assorti en PORC fumé et salé. Tous les mercredis et samedis, choix de
Tous les mardis el samedis, BOUDIN LAPINS FRAIS. 17417-169

Choucroute. Se recommande.



Popirnir » Un jeune commis bien re-
UUllllUlo. commandé aimerait employer
ses soirées en faisant des écritures , copies,
factures , tenue de livres , correspondance ,
etc. — S'adresser sous initiales F. P. 680
au bureau de I'IMPAUTIAL . 689-3

EftSSilS*" P.rav onp Un ouvl 'icv ' «ra -
jgpsB|  ̂ U lu - IOu l . vour , sachant tra-
cer , Unir et champlever pour l'émail,
très régulier au travail , demande place
chez un patron sérieux. — S'adresser chez
M. Paul Marthaler , rue du Premier Mars
n- 16 B. 698-3

U;o riomniQPlIp de 18 ans demande à
i.u UulllUluullB entrei. dans un bon

comptoir pour tenir les écritures. Excel-
lentes références à disposition. — Offres
par écrit sous K. C. 670 au bureau de
I'IMPARTIAL. C70-3

MTUne personne »£38%>.
treprendrait à domicile, des chemises de
daines, caleçons , blouses pour messieurs,
jupons , ainsi que du crochetage. Ouvrage
consciencieux. — S'ad. rue du Puits 20,
au 1er étage. 699-3

Une jeune demoiselle fflïï&S
lemand , pouvant correspondre dans ces
langues, cherche une place de compta-
ble. Elle possède des certificats justifiant
ses capacités. — S'adresser à M. Auguste
Jaquet, notaire, Place Neuve 12. 567-5

POT Polisseuse ^ °ir^t
midi. — S'adresser rue Daniel JeanRi-
Ohard 18. 586-5
jj çiâSK1* Un ancien commerçant pré-
g^a§ sentant bien , connaissant le fran-
çais, l'allemand et la comptabilité , ayant
uno belle écriture, demande un emploi
dans n'importo quel commerce. Préten-
tions excessivement modestes. —
Ecrire Casier postal 819. 612-2

Qop fiçÇflllQP d'échappements ancre pour-
Ùol llSùblluU rait encore entreprendre
quel ques cartons par semaine; ouvrage
Cj nscieneieux. — Sadr. rue de la Serre S,
au 3me étage. 531-2
ri„j ,niion Une jeune ouvrière doreuse
1/UlCUbt/. de mouvements et de roues
demande place stable de suite ou dans la
quinzaine. 551-2

S'adresser au bureau de I'IMPAUTIAL .

Piniceoi ieû Une bonne linisseuse de
r i lUùù lUob .  boîtes or demande des finis-
sages à faire à la maison : ouvrage prompt
et soigné. 581-2

S'adresser au bureau de I'IMPAUTIAL .

Monilicn'û" Un bon meuuisier. spécialité
flitillilolcl . pour les caisses, demande
de l'ouvrage suivi. — S'adresser rue D.
.TnnnRicharri 83. 595-2

QnmmDliûPû ^
ne honnête fille cherche

OUltllllcllClC. place de suite , comme
sommelière, dans un bon établissement
de la localité. 566-2

S adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

uOUIi e nOQinie pour n'importe quelle
occupation dans magasin ou brasserie , où
il pourrait apprendre lo français. — S'ad.
rue du Versoix 7, au magasin D. Hirsig.

573-2

ITnn ncPCfinil P de confiance s'offre pour
UllC [JOloUllil b faire des chambres , bu-
reaux ou des heures. — S'adresser chez
Mine Fabre , rue du Progrès 4, 470-1

p Arnmi o 22 ans, sachant l'allemand et
uJUlllllb , lo français , cherche p lace dans
maison de banque ou de commerce. 513

S'adresser au bureau de ITMPARTIAJ..

Tï emnicollo sérieuse , possédant une ex-
Uul l lUiùLl lc  cellente instruction et sachant
suffisamment d'anglais et d'allemand , de-
mande place dans un bureau. — S'adr.
sous initiales L. G. 445, au bureau de
I'IMPARTIAL. 4^5

Un j eune homme KtS
à la maison ou dans un bureau , ou en-
caissements. — S'adresser sous initiales
L. J. 451, au bureau de I'IMPAUTIAL.

n rlmini cCOUCO Une bonne adoucisseuse
f i i lUuulooCUuv.  au lapidaire entrepren-
drait encore de 60 à 70 boites par semaine.
— S'adresser rue Fritz-Courvoisier 24, au
2me étage, à gauche. 422

Un jeune homme frl&,SSï!
travaillé à la machine et au balancier,
cherche une place analogue ou pour tout
autre emploi. — S'adresser rue de la Ghar-
ière 8, au 1er étage, à droite. 463

Commissionnaire. 2S*g? T°Set fidèle , cherche place dans un comptoir.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 428

Pnli«ÇPll( !PQ Trois à <îuatre P°US-
I ullooCliûUû.  seuses de boites ar-
gent sont demandées de suite aux ateliers
de MmeNicolet-Juillerat , rueduRocher20 ,

060-3

Rpmrmtp i ip  0n demande un J eune
UblllUlllGul . ouvrier remonteur pour
grandes pièces cylindre ; régularité au tra-
vail et moralité exi gées. 662-3

.S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

MetteUrS en DOlteS. entrer de suite
quel ques bons ouvriers pour la mise en
boîtes après dorage. Travail suivi. — S'a-
dresser à la Fabrique Walhter Gebel , à
St-Imier. 670-3

RpmftntpilPe On demande de suite
UCIHUl l l t l i t  0. pour Bienne 3 ou 4 bons
reinonteurs. — S'adresser , de 7 à 8 heures
du soir, à M. Isaac Weill , Place Neuve 6.

673-3

Graveur-traceur. JJ5 tïïïïî,£
vrier graveur-traceur, connaissant bien les
genres Eusse et Anglais. Place sta-
ble et bien rétribuée. — Adresser offres
avec certificats de capacités et moralité ,
sous chiffres C. D. 685, au bureau de
I'IMPARTIAL. 685-6

Ppi'îllPP ®n demande de suite une
f LUI 110. ouvrière peintre-décalqueuse et
un ouvrier émaillcur. — S'adresser à
M. Arthur Jeanneret, fabricant de cadrans ,
Bienne. 663-2

TIM PPIIQP <->a cnercue une bonne do-
1/UlCllùC. reuso de roues ; travail suivi
et bons gages. Entrée de suite. Plus , une
bonne adoucissensc au lapidaire avant
le dorage. — S'adre=™r à Mme veuve Th.
Eaufmann, Quai H i. 34, Bienne.

664-2

Rp Tflnntp l lP  *-*n demande de suite
liulllUll i t/ lll . dans un comptoir du Locle
un remonteur pour la petite pièce 12 lig.
ancre. — S'adresser à MM Beyner & Cie,
rue des Envers 73, au Locle. 665-8

Rp ilinntp ilP On demande dans un comp-
Ubl l lUl l l lu l . toir un bon remonteur
fidèle pour petites pièces; régulier au tra-
vail. 700-3

A la même adresse, on sortirait des re-
montages à domicile.

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

îlphPÎQ ®a demande de suite une
1/cUllo. bonne finisseuse de vis. —
S'adresser rue du Collège 23, au 1er étage.
à gauche. 682-3

Pnlnnrt pHP On demande une personne
UUipUI ICUl . honnête pour colporter. —
S'adr. rue du Parc 91, au rez-de-chaussée ,
à gauche. 659-3

Cnymont a On demande une personne
OCllu-lllG . de toute moralité, sachant
cuire et faire un ménage. — Adresser les
offres sous M. A. 693, au bureau de I'IM-
PARTIAL. 693-3

TpllTlP flll p On demande de suite une
UOullO llllc. jeune fille pour s'aider au
ménage entre les heures d'école. — S'adr.
rue du Parc 45. 68H-3

.IpiinPQ fillP Q 0n demande pour de
UCUUCo 111100. suite deux jeunes filles
comme apprenties tailleuses. — S'ad.
chez Mme Bosshardt , rue de l'Est 18. 684-3

Pianmcfû La Fabrique H. Bitte rlin
nclllûlO. fii Si rue de la Balance 10-n,
demande pour la fin du mois une bonne
ouvrière sachant bien tourner et si possi-
ble grandir. Payé : chambre et pension
et de 15 à 25 fr. par mois suivant capa-
cités. — S'y adresser de suite. 580-5

nni'PHPÇ On demande de suite un
UOl Clll b. adoucisseur au lapidaire à
transmission ; plus un ouvrier grencur
grattebo'seur. — S'adresser à l'atelier
A. Dubois-Droz , doreur , Colombier.

473-4

Pmhfl î fPï lP Un bon ouvrier emboiteur.
i-JilllJ UIL VJ Lll . connaissant la mise à
l'heure intérieure , pourrait entrer de suite
dans un atelier sérieux. Ouvrage régulier
et bien rétribué. 568-2

S'ad resser au bureau de I'IMPARTIAL .

PnmrtllC On demande comme commis
UUininlo ,  un jeune homme connaissant
la fabrication d'horlogerie et pariant les
deux langues. 556-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Graveur de lettres SfiaV™!
régulier au travail pourrait entrer de
suite à l'atelier A. Hentzi fils, rue du Pre-
mier Mars 14 a. 594-2
Umoillounci Deuxémailleurspeuvent se
Eiulaillclll ù. placer de suite . — S'adres-
ser chez M. A. Cosandier , Soleure. 593-2

Faiseurs de secrets. S? tm<2%À
faiseurs de secrets à vis pour l'or. Entrée
de suite. — S'adresser chez M. Gerber-
Engel , rue duTomple-Allemand 53. 603-2

PpailPllP ^n k°n ouvr '
er pour le

Ul aVclll . millefeuilles est demandé de
suite. 537-2

S'adresser au bureau de L'IMPARTIAL .

f P3VP11P A l'ateuer H.-A. Châtillon .
Ul Cl iUUl . rUe du Parc 66, on demande
de suite ou dans la quinzaine un bon ou-
vrier graveur d'ornements , 599-2

u idïlillP Q Mécanicien-décoiipcur
rUg lllllço. peu t entier de suite dans un
atelier à Bienne. 553 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

TïflPPllP Q *->n demande pour entrer de
vUiull lb.  suite plusieurs bonnes ou-
vrières ou ouvriers doreurs . Ouvrage as-
suré ; place stable. 583-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Vpii rlpilP On demande de suite un bon
« ll lUCUl . vendeur pour la Tribune de
Genève. — S'adresser au Magasin de ta-
bacs , rue Léopold-Robe rt 27. 641-2

^flïïimplipPP 0n demande pour le com-
Oul l l l l lu l iOl  C. mencement de février une
sommelière de salle de toute moralité et
sachant les deux langues. 591-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Sp PVan fp  ^
ne bonne n'

le honnête , pro-
ÙOl I aille, pre et active , trouverait a se
placer pour le 1er février. — S'adresser à
la boucherie 8chweizer, place de l'Hotel-
de-Ville. 577-2

Çppuantp On demande de suite une
Oui i a i l le ,  jeune fille sachant faire tous
les travaux d' un ménage. Bon gage si la
personne convient. Se présenter entre midi
et une heure ou le soir après 7 heures.

S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL. 579-2

J c e i l î û f f î p  On demande au plus vite
noollj clllo. une assujettie polisseuse
de boites or pour être entièrement chez
ses maîtres. Rétribution de suite. 569-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

ÏPllrlP fll lp ^
ne J eune n^e sortie de

u Cllll G 11110. l'école est demandée pour
garder les enfants. — S'adresser au ma-
gasin rue Neuve 16. 620-2

ÂP N PVPHP Dans un comptoir on de-
AtllCiCUl. mande un acheveur connais-
sant bien le terminage de la boîte Bons
gages. — S'adr. sous initiales V. X. 504
au bureau de I'IMPARTIAL. 504-1

fJllillflPllPllP On demande de suite un
Ull i l lUbllb U l . ouvrier guillocheur pour
faire des heures , ainsi que 2 graveurs
pour faire le millefeuille. 491-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
FiApûiipp On demande de suite ou dans
1/UlCUoC. la quinzaine , une bonne ou-
vrière doreuse, plus une apprentie qui
serait nourrie et logée. — S'adresser rue
de la Demoiselle 101, au 2me étage. 500-1

PhfllTlhPP A- l°uor. a un monsieur de
UllttlllUl 0. toute moralité, une belle
chambre à deux fenêtres , bien meublée et
tout à fai t indépendante , située à proxi-
mité de l'Ecole d'horloge rie. 674-6

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

rhïim 'lPP ^ louer une belle chaml re
Ul lu l l l J l c .  meublée à un ou deux mes
sieurs. — S'adresser à M. Henri Mathey,
rue du Premier-Mars 5. 6: 6 'i

PhflmhPP ^'
ne demoiselle offre à louer ,

Ullu .dlut 0. à une dame de toute mora-
lité, une pièce meublée de son apparte-
ment. — S'adresser , do 6 à 8 h. du soir,
rue de l'HOtel-do-Ville 8, au 1er étage , à
gauche. 570-3

Â lflllPP P°ur époque à convenir un
1UUG1 beau PIGNON de 2 pièces situé

au soleil couchant. 268-11
Pour Saint - Georges, de très beaux

APPARTEMENTS de 3 chambres à deux
fenêtres , corridors avec alcôve, au soleil
et dans des maisons d'ord re.

Un APPARTEMENT de 3 grandes
chambros , dont une à 3 fenêtres tout à fait
indé pendante (conviendrait pour atelier.
S'adresser Comptoir Ducommun-Roulet.

I ftCfPTTlPTlt ^ louer de suite un petit
LlU gClUOUl.  appartement d'une pièce et
cabinet avec toutes les dépendances ; plus
lessiverie et jardin. 561-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

KeZ -Ue-CliaUSSêe. Georges 1899, un
rez-de-chaussée composé de deux ou trois
pièces et dépendances. 600-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

A nnn ptp mp nto A louer rue du Grenier
Ajjydl ICltlClilb . de beaux logements
composés de 4 chambres, situés au soleil ,
avec balcon et toutes les dépendances ,
plus une terrasse sur le haut de la mai-
son , cour et jardin. — S'adresser rue de
la Serre 96. au 2me étage . 79-2

Â nnaptpmpn t A louer Pour le 23 avril
rippdl IClllClll. 1899, rue de la Paix 3,
un Unie étage do 3 chambres et 1 alcôve
ou chambre de bains. Buanderie , cour et
confort moderne. — S'adr. à M. A. Bour-
quin Jaccard , rue de la Paix 43. 535-2

Â |  ni] an pour St Georges prochaine , le
1UUC1 3nie étage de la maison rue

Fritz-Courvoisier 10, de 4 chambres , cui-
sine avec alcôve et dépendances. — S'adr.
au 1er étage. 472-3*

Pïnnnn A ,ouer |,our St-Georges pro-
l lynuii. chajne, au centre de la ville,
un pignon de 3 chambres, cuisine, cham-
bre haute et bûcher. — S'adresser au
bureau de I'IMPARTIAL. 640-2»
f h a m hp û  A louer de suite une cham-
UlidUlUlC. bre meublée, à 1 ou 2 per-
sonnes tranquilles , solvables et travail-
lant dehors. — S'adresser rue de la De-
moiselle 103, au 1er étage, à droite. 560-2

P h im h .NQ A louer une chambre meu-
l/IlalllUI C. blée , située au soleil. — S'ad.
rue du Puits 18, au 2me étage, à droite .

575-2

nhnmhnPQ fl ,ouer nour St-Georges
UIiaiilMI Cù. 1899( 2 Chambres contiguës
à 2 fenêtres, situées rue Léopold-Robert
16, au premier; conviendrait pour bureaux.
— S'adr. rue du Temple-Allemand 47.

574-2

rhflmhPP ¦*¦ l°ucr P°ur 'e 1er février
UllulllUl C. une chambre bien meublée ,
exposée au soleil et indépendante , à une
personne travaillant dehors. 550-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

rhflTflhl 'P ^ 'ouer une chambre meu-
UltCttUUl C. blée , à une personne de toute
moralité et sovlable. — S'adresser rue du
Doubs 137, au 1er étage, à droite. 588-2

Tahilipt ^ louer de suite un cabinet
UflUlllCl. non meublé à deux fenêtres , à
une dame ou un monsieur de toute mora-
lité. — S'adresser chez M. Guyot, rue du
Progrès 14, au 1er étage. 598-2

A la même adresse, à vendre un jeune
chien , race Danoise.

fhîlTnhPP ^ l°uer une chambre meu-
UlldlUUl C, blée , indépendante et exposée
au soleil levant , à une personne de toute
moralité et travaillant dehors. — S'adres-
ser rue du Premier-Mars 10, au 2me étage,
à gauche, 582-2

fh n r n h p p  A louer de suite une belle
UildlllUl C. chambre meublée à une per-
sonne de toute moralité et travaillant
dehors . — S'adresser près du Collège de
la Charrièr e 29. au second étage. o96-2

PhamllPP A l°uer cllez une dame seule,
UllulllUl C. une chambre bien meublée et
chauffée , à des personnes de moralité et
solvables, avec part à la cuisine, si on le
désire. 377-4*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

I nnomonto à louer de suite ou pourLUUBIIIbiltî ) saint-Georges. — S'adres-
ser à M. Albert Pécaut-Dubois, rue de la
Demoiselle 135. 128-10*

Appartement jtf5*SSB|
au besoin, on le partagerait en deux ap-
partements, dont un de 5 et l'autre de
3 pièces. — S'adresser même maison au
1er étage. G3-7*
[,ndpmpnt Alouer pour de suite
UUgcIUClll. à 3 minutes du village , un
logement bien exposé au soleil , doux
p ièces, alcôve , cuisine , dépendances et
jardin , — S'adr. chez M. A. Schneoberger ,
Grandos-Crosettes 36 (Dépôt des Postes).

18810-19'

AppUrienieniS. petite maison agréable-
ment située sur la route de Bel-Air , deux
jolis petits appartements , au rez-de-chaus-
sée et au pignon , disponibles dès à pré-
sent. Prix , 20 et 25 fr. par mois. —
S'adresser â M Victor Brunner, rue de la
Demoiselle 37. 411-1
M or t a oï n  à louer pour St-Georges ; pour-
lil ugaolll ra j t aussi être utilis a pour bu-
reaux , avec grande chambre attenante. —
S'adresser chez Mme C. Bichard-Barbezat ,
rue Léopold-Robert 25. 485-1

û n n ap fp m P nt  de doux chambres et dé-
H.UUal IC111C1H pendances au 3me étage
à louer pour St-Georges. — S'adresser à
Mme C. Richard-Barbezat , rue Léopold-
Robert 25. 48'i-l

T .nripnifin f A louer pour le 23 avril
DUgClllblH. 1899, un petit logement de 2
pièces et dépendances. — S'adresser rue
du Doubs 137, au rez-de-chaussée, côté
bise. 498-1

flhanihpp ^ louer une chambre non
Ul lu l l lUl  C. meublée et indépendante , à
une personne tranquille et solvable. —
S'adresser chez M. E. Brandt, rue du
Versoix 9, au 2me étage. 494-1

flhani llPP A louer une grande chambre
U l K l l l l U l C .  indépendante , avec alcôve ,
soi gneusement meublée , dans une maison
d'ordre et à un monsieur travaillant dehors.
Prix modéré. — S'adresser rue du Parc 43,
au 2me étage. 490-1
f!hamh.T>û ^ louer une chambre meu-
U11CII11U1 C. blée et indépendante. — S'ad.
rue de la Balance 16, au magasin de ta-
bacs. 495-1
T n r fp mpr i t  A louer pour St-Georges
uUgCUlcllU prochaine, un beau logement
de 3 pièces et alcôve. — S'adresser à la
Boulangerie, rue de l'Hôtel-de-Ville 15.

187-1

u nnaPtp mPTlt  de 3 pièces, alcôve, cor-
nppai Ib lllClll ridor , cuisine et dépen-
dances est à louer pour St-Georges 1899.
Maison d'ordre. Cour. Lessiverie. Gaz
installé. — S'adresser rue de la Paix 45,
au 1er étage, à gauche. 54-1

ApPciïteïïieUtS. avril 1899̂  un joli pi-
gnon de 2 chambres, ainsi qu 'un sous-
sol composé d'une grande chambre , al-
côve et dépendances , bien exposé au so-
leil ; maison d'ordre. — S'adresser rue du
Doubs 113, au premier étage. 158-1

ÀnNfirt p mp nk ^
A louer p°ur Sain,*-tvppui iGUlGuia. Georges ou avant , près

des collè ges, de magnifiques logements au
soleil , de 4 pièces et dépendances dans
des maisons d'ordre . Eau et gaz installés.
Belle situation. — S'adresser , de 1 à 4 h.
rue de la Demoiselle 41, au 1er étage , à
gauche. 17967-1

|.flrîprnpr it A louer Pour St-Georges
UVgÇlucuU un appartement de 3 pièces
et dépendances , bien exposé au soleil ;
eau et gaz installés. — S adresser rue du
Premier-Mars 10-A, au 2me étage. 443
T n r ipmpn fq  A LOUER pour St-Geor-
UU 5UHIUUIO.  ges prochaine plusieurs lo-
gements de deux et trois pièces , bien si-
tués, deux grands ateliers pour horloge-
rie, ainsi qu 'un beau magasin avec lo-
gement, à proximité immédiate de la
place du Marché. — S'adresser au bureau
J. Schœnholzer , rue du Parc 1, entre onze
heures et midi, ou le soir rue du Nord 61.

fJhflmhPP A louer de suite une cham-
UllltlllUl C. bre meublée et indépendante ,
à deux fenêtres. — S'adresser rue du Pre-
mier-Mars 11-A, au 1er étage. 435

fhamh PP A louer de suite une jolie
UllttlliUl C. chambre meublée et indépen-
dante. — S'adresser rue de la Paix 61, au
rez-de-chaussée, à gauche. 291

ApparteUient. Georges l
6
899

e
un joli ap-

partement de 2 pièces et dépendances , en
p lein soleil et dans une maison d'ordre :
eau et gaz. 436

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PIM ïHTI UI'P ^ l°uer de suite une belle
UllulllUl C. chambre à deux fenêtres ,
meublée et indépendante. — S'adresser
Boulevard de la Fontaine 24, au rez-de-
chaussée , à droite. 419

Ou demande à louer Tochër^"'1"
laire, avec excentrique. 687-3

S'adresser au bureau de I'IMPAUTIAL .

On demande à louer Ss
nir un petit logement d'une chambre et
une cuisine ; à défaut une grande cham bre
indé pendante , pour un petit atelier. 439

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

On demande à louer Kgenfentd'e
6 à 7 p ièces. — Adresser les offres sous
A. R. 454 au bureau de I'IMPARTIAL . 454

IlrtP nPP Cftnno solvable cherche à louer
UllC UCloUUUG de suite une chambre
non meublée , à 2 fenêtres si possible. —
— S'adresser rue de la Serre 105, au 1er
étage. 429

On demande à acheter TeX™?"
des tables et chaises en bon état. 474-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Â VPU M PP un P°taSer usagé. — S'adr.
IC11U10 à l'atelier de serrurerie, rue

Neuve 9-A.
A la même adresse, à louer une cham-

bre meublée. 672-3

Â VPTlrfPP un DOn b"r'n nie avec une
I L U U I  C rouo en fonte , le tout en bon

état , pour 30 fr. — S'adresser rue de la
Charrière 33, au 1er étage , chez M. Posty.

658-3

A V A n d r p  ' très 1,as Prix l'outillage
I C11UI C d'un rhabillcur de boites.

— Pour visiter et traiter , s adresser rue
de l'Hôtel-de-Ville 7-B, au 2me étage, à
droite. 688-3

Pour régleuses ! Chfne
veàndr1gi"r e,dTr:

nier système) neuve ; on se charge aussi
du nettoyage et réparations en tous genres.
— S'adr. rue do la Demoiselle 124. 691-8

Â VPTIf lPP ' kas Pr 'x ' unB belle balance,IC11U1 C un régulateur en bon état ,
plusieurs machines à coudre usagées mais
en bon élat. 691-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A VPTldPP Pour nf lu 'der cet article plu-
ï t l i u i c sieurs petits traîneaux et

luges pour enfants. — S'adresser à M.
Henri Mathey, rue du Premier-Mars 5.

695-3

Â VPÎldPP faute d'emp loi , un beau ren-
IC11UIC voi nickelé , très prati que en-

tièrement neuf , un dit plus ordinaire et un
petit tour à tourner ; prix modique. —
S'adr. rue de la Serre 38, au 1er étage.

701-3

T îmcilCPC A. vendre 2 limeuses (sys-
DllllCuùCu. tème Delay), en parfait état
et à un prix très avantageux ; plus un ou-
til à pointer les plaques. — S'adresser à
M. G. Wirz-Diacou , rue de la Demoi-
selle 7. 396-3

•g> A vendre un beau gros
¦dBHJHS* chien St-Bernard, âgé do 18

iSPY ^n mois ; taxe payée. — S' adr.
/ V M. rue de la Cure 3, au 1er~^=sŝ as

étage. 388-3

Pn farfp PQ "¦ VCUlln - ' a des prix excep-
l UlugClO. tionnels plusieurs beaux po-
tagers usagés avec accessoires neufs . —
S'adresser chez M. N. Bloch , rue du Mar-
ché 1 (maison de l'Imprimerie A, Cour-
voisier, 585-2

Egalement toujours bien assorti on po
tagers neufs garantis excellents.

>SSS!IB
^ 

A vendre deux jeunes
A&É ^!»b£. porcs , bons pour l'engrais.

/aStttgSiwSfflS ï — S'adresser à M. Jean
w \ .  M J L ^B û rry, Joux-Dessus 31.

/^' A vendre ïï b™.dt-
^ J ^f \ i  S'adresser à M. Ch. Schmidt,

\_-*]̂ -"'T Brenets. 503-ï

A VPnrlPP des Canaris du llarz. ex-
iclUll b cellents chanteurs , plus une

belle collection de jeunes femelles , race
pure. Prix modérés. — S'adresser rue de
la Serre f8, au 3me étage. 464

Â VPPiflPP un lanl 'no'r a passées avec
ïul lu l c quelques rouleaux , carrures

et lunettes , deux tours de monteurs de
boîtes et un tour à équarir; le tout bon
marché. 456

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Â VPP fipp Pour le Pl ix  de 15 fr. de
IG11U1 G belles hautes bottes

neuves. — S'adresser rue de la Balance 14,
au 3me étage. 448

TPAllVP un c°u,eau' — Le réclamer,
l lUl l IC contre dési gnation , au Greffe de
Paix de la Chaux-de-Fonds, jusqu 'au 17
février 1899. 635-2

LEÇONS DE PIANO
le Jeanne NIGOLE T

Elève du Conservatoire royal de

STUTTGART

698-2 Se recommande.

CERCLE DU SAPIN
(Entrée Nord).

1 I

M. et M" Christian Schneilter et
famille romorcient bien sincèrement toutes
tes personnes et particulièrement les so-
ciétés l'Orchestre l'Espérance, la Musi que
Militai re Les Armes-Réunles, le Groupe
la Grappe et l'Orchestre de St-Imier, qui
leur ont témotgnô tant de sympathie et
d'affection à l'occasion du grand deuil qui
les a si cruellement'frappés. 692-1

Monsieur et Madame Jean Meister et
leurs enfants , Monsieur Michel Meister , à
Schaffhouse, Monsieur Jacob Iseli-Meister
et sa famille, Monsieur Georges Meister
et sa famille, à Berne , Monsieur Michel
Meister , à Santa-Fé (Républi que Argen-
tine), Mademoiselle Vorena : Meister, à
Londres, Monsieur Jacob Bangertor et sa
famille, à Seedorf , Monsieur Fritz Ban
gerter et sa famille, à Batterkinden , ont
la profonde douleur de faire ipart à leurs
amis et connaissances , do la perte dou-
loureuse qu'ils viennent d'éprouver en leur
cher et regrotté fils , pelit-ûls , neveu, cou-
sin et parent

v̂xjin; HUIT
que Dieu a rappelé à Lui lundi , à 9 '/t h-
du soir , à l'Age de 13 mois, après une
courte mais pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 18 Janv. 1899.
L'enterromont , auquel ils sont priés d'as

sister aura lieu Jeudi 11) courant , à 1 h.
après midi.

Domicile mortuaire : Place Neuve 12.
Une urne funéraire sera déposée devant la

maison mortuaire.
Le présent avis t ient  lieu de lettre

de faire-part . 702-1

Messieurs les membres do la société de
chant L,a Concordia sont invités à as-
sister Jeudi 19 courant , à 1 h. après midi ,
au convoi funèbre de Albert Meister,
fils de M. Jean Meister , membre de la so-
ciété. 703-1

Messieurs les membres de la société des
Patrons boulangers sont invités à as-
sister Jeudi 19 courant , à 1 h. après midi
au convoi funèbre de Albert Meister,
fils de M. Jean Meister , leur collègue.

704-1
B^^aBBBnOHBESBm

Messieurs les membres delà Société La
SchafThousoise sont priés d'assister j eudi
19 courant, à 1 h. après midi , au convoi
funèbre de Albert Meister, fils de M.
Jean Meister, leur collègue.
690-1 Le Comité.



yAVIS
Les clients de la Boucherie sociale

sont priés de présenter régulièrement dés
maintenant jusqu 'au 28 Janvier courant ,
leurs carnets au bureau de l'Etal pour les
faire additionner et porter les montants
an registre d'inscriptions afin de pouvoir
procéder avec ordre à la

Répartition des bénéfices
H-157-C de l'année 1898 395-1

La Chaux-de-Fonds , le 10 Janvier 1899.
Le Comité de la Boucherie sociale.

PIVOTEURS!!
Servez-vous du oui» rot à manchons

(Système breveté ) le seul connu pour pi-
voter les cylindres sans les gommer tout
en les conservant ronds, donne une grande
habileté dans le travail , empêche la casse
et s'emploie dans les plus petitos gran-
deurs. 576-2

Envoi du modèle permettant i chacun
d'en fabriquer pour son usage personnel
contre mandat-poste de 5 francs à l'in-
venteur.
Ed. WIRTZ-MftROZ , horloger suisse.

Avignon (Dép. Vaucluse) France.

¦ ¦¦¦¦¦ ii mm^muMiJû aEsa
_ louis l' année , beau choix de tunn n g.

• MONTRES ÉGRENÉES •
tons genres 91 100

PRIX RÉDUITS
" F.-Arnold DROZ •« Jaquet-Droz 39, CHAUX-DE-FONDS •
\iMËmmmumimimMV!maaKa!WB

~

HORLOGERIE
Un termineur sérieux et capable pour-

rait entreprendre et livrer régulièrement
des montres grandes pièces, à clef et re-
montoirs, ancre et cyliml ro, genres Alle-
mand , Russe ou Turc, par grandes
séries, moyennant lui fournir boites et
finissages. 552-2

S'ad resser au bureau de I'IMPAUTIA L.

La Fabrique de Montres

MAITRE Frères & RUEDIN
au Noirmont

DEMANDE
pour entrer de suite ou pour le 1" février

UNE JEUNE FILLE
ah courant de la rentrée et de la sortie du
travail. Bon gage. n-187-c 530-1

TERMINEUR
On domando un bon termineur pour

petites pièces cylindro 12 et 13 li gnes.
Certificats exi gés. Ecrire case postal e
413, Chaux-de-Fonds. 469-1

HABILLEMENTS _ COMPLETS
J Dranilt tailleur , rae do Puits¦ *»* ttUUl, 20, Confections en tous
genres. Beau choix d'échantillons. Dégrais-
sage ot rhabillages. Travail garanti pro-
Ero et soigné. Prix modérés. Façon d bâ-

illement depuis 20 fr , Spécialité d'habil-
lements pour jeunes garçons. 601-2

RESTAU RANT
On demande à louer pour St-Georges

un petit restaurant sur un bon passage,si possible avec un peu de terres cultiva-
bles. — S'adresser sous R. O. 507, au
bureau de I'IMPAUTIAL . 597-2

ni| ^_ M 
Jê On demande do

l__2a B.Ï bonnes pratiques de
¦¦ «!¦ «¦ confiance pour l ivrer

du bon lait chaque
jour. 549-2

S'adresser au bureau de L'IMPARTIAL.

I L e  

représentant des Grands Magasins

o £ LÀ SAMARITAINE o 1
DE C3rE3KTÈ'VEï

se trouvant actuellement à La Chaux-de-Fonds se rendra 11
avec sa riche collection de TISSUS, LINGERIE, CONFECTIONS,
LITERIE et AMEUBLEMENTS en tons genres chez les per-
sonnes qui lui en feront la demande, sous les initiales A. M. L., 1
Poste restante, La Chaux-de-Fonds.

Les Grands Magasins 486-e H

Â LA SAMARITAINE , (DE QEÎÉÏE) fj
offrent à leur clientèle de grandes f aci B i tés cle 1 ;
payement sans augmentation de prix. |

^
dng. S'en servir pur, sans mélange. 16152-9

w^^^^Ê 

HEIHIL FPANCE 

SOHNE

ĝÉMByr Ce café homéo pathique sni paTS
^ssïïH gStt®i8^ les nerfs , est spèoialement recomman lé

^̂ ****̂  aux enfants, aux pprsoiiaes faibles ou éner
vées et surtout â ceux qui sont attein s d'une maladie d'ettomne, de cœur,
etc., auxquels le oafé indien est <nterlit .

Fris aveo du lait et du sucre , c'est la boisson la plus exquise et la
pins saine à l'usage de tout le monde.

I I I IWI1IM111IKW— ¦ ¦1WII — I W llllll l ¦¦ I HPMI I III  UIHIll llll l l HIIIII'UMIIl imBII IlIffiilil' P »¦

..Cercl» i Flè ches " x| Fn J((,°'a m, 25 * 75 am., cn tubesa 50 dm- * i;̂ r S|HJPm^̂ ^̂ i i

DEPOTS dans les Pharmaoies L. Barbezat , H. Berger, Beoh, Monn 'er,
D' Bourquin , Boisot, Bonjour, Leyvraz, Parel , Buhlmann, ainsi qu'à la Drô-
gueiio Perroohet, rue du Premier Mars 4, et au Dépôt de produits pharmaceuti -
ques J.-B. Stierlin, rue du Marché 9 (vis-à-vis de l'Impr. A. Courvoisier) 2012 3

¦II IMr 1 " "—"r- fr -Tï.t-TTW""""!? "¦-.J fWJJI ITWJ «nlli if T.Jfi^TMI'imiWl i"l iTTTTTT^Mm-

d&7> (arranges0 (Soleure»)
se recommanfle à MM. les architectes , entrepreneurs , etc., pour la
fourniture de parquets en tous genres, à des prix très modérés.

SPÉCIALITÉ : 18901-9

PARQUETS DE LUXE
Sur demande , Album et Prix-Courant à disposition.

L'Art dujécoupage
Spécialité d'articles et d'outils pour le

découpage sur bois. — Dessins FUMEL,
LORIN ot BARELLI. — Machines à main
et à pied. — Bois de choix et de toutes
dimensions. — Accessoires pour le mon-
tage des objets. 16167-4

E. KLiESES
39, Rue de l'Entrepôt 39, GENEVE

Débilité , faiblesse , suite d'excès de jeu-
nesse et toutes les autres maladies des

; organes des deux sexes ; flueurs blanches
chez jeunes filles et dames sont radicale
ment guéries par l'Institut Sanitas,
Genève. Prospectus gratis. 15888-10

flnMQÎnu ï A VENDRE 3 magnifiques
1/UvdolUll I commodes noyer poli , en-
tièrement neuves , à prix modérés. — S'ad.
rue du Progrès 7-B, au sous-sol. iSH

OOQOOOOOOOOO
Société de consommation

; Jaquet-Droz 27. Parc 54. Industrie i.
111, Demoiselle , 111 205-6

Grand succès !

au Quinquina
le litre S fr. 50 (sans verre)

Apéritif agréable ct hygiénique

S8Ù&SSSS3SB0
TOUT LE MONDE

peut gagner de l'argent en cherchant des
timbres-poste dans les vieux papiers. De-
mandez prospectus des pri x qui sont payés
avec simple carte de visite à la Maison
Agostlno De Simme, Via Chinia 235, à
NAPLES. 637-2

I ^ 
MUAI 'f t t e s/ i

ô. /> .v soignées y ^yy

1 «X%. 7. f

^^

Rne 

Léopold-Robtrt>^

7659-4

PLDMES-JESERVOIR
_^9 Les seules pratiques,

r2^* Demandez i I
OB voir dans

Bk"**. tontes les Papeteries,
~.̂ §L N« 400, .. LADV'S-'  Pan à™

4 ^ lr.7 «vec bec or. 14418-70
B & F., Genève, ae«its généraux.

COIFFURES de DAMES
BALS, NOCES, SOIRn.ES

Mme SCHIFERDECKER
rue de la Demoiselle 6. 497-1

§ Pharmacie S
flÛÏÏBPIlf
| Bn& UopriA Bokert 39. g

Déj iôt principal des 5
g - Spéciali tés - g

SUIVANTES : 151 6* J*
§ Pilules Pink S
g TISANE DES SGHAKBRS g)

VIN DE VIAL SS

9 Warner's Safe Gare »
THÉ GHAMBARD

PASTILLES GERAUDEL
FARINE D'AVOINE KNORR g

5 Farine Nestlé S
0 COGNAC et SIROP GOLLIEZ f}
O LAIT CONDENSÉ DE CHAM £

f Savon de Tormentille S
LAIT ST^RILISri

6 Cascarine Leprince «
?»•——••••••Q

Bandages herniaires
^r̂ ^^^^^\ pouf messieurs, Dames et Enfants.

JF j f ^ l Êp  CEIMTDRES VENTRIÈRES et OMBILI CALES
§£' m M Bas et Bandes pr Varices
M \à Mw ,̂ ^  ̂ Searvio©» spécinvix
'S, ^^gsg^  ̂ j(0  ̂ ^es Messieurs sont priés de s'adresser direete-
^v y ^^  ment à l'atelier du bandagiste, entrée par le
^  ̂ _^£is corridor. — Les réparations se font rap ide-

^Ŝ S3 ĈS""̂  ment et au mieux. 59-3

J. JLonstroïE
CAOUTCHOUC ET GUTTAPERCHA.

Rue Léopold-Robert 41. — LA CHAUX-DE-FONDS

PANORAMA artistique International
68, RUE LÉOPOLD ROBERT 88.

— Ou 16 au 22 Janvier 1899 —

Combats de taureaux en Espagne
1. Panorama de Madrid. 27. Tolède , côté ouest.
2. Pont du Tolède à Madrid. 28. Vallée des Moulins près de Tolède.
3. Palais des Corlès. 29. St-Sébasticn avec le port
4. Le palais royal. 30. Panorama de Valence.
5. Place Puerta del Sol. 31. Pont et Porte de Burgos.
6. Le salon royal. 32. Panorama de Burgos.
7. Le château "royal La Granja. 33. Partie supérieure de la cathédrale da
8. Panorama de Cadix. Le port. Burgos.
9. Le San-Pedro. Montagnes. 34. Panorama de Malaga.

10. Panorama de Carthagène. 35. Le port de Malasa.
11. Panorama de Grenade. 36. Fort au port de Malaga.
12. Grenade. Vue de l'Alhambra. 37. Vaisseau de guerre à Malaga.
13. La tour des prisons. 38. Panorama de Salamanque.
14. Les Colonnades. 39. Le dôme de Salamanque.
15. La salle des Sœurs. 40. L'Alcazar de Ségovie.
16. La cour du Lion. Fontaine. 41. Séville et le dôme.
17. Panorama de Cordoue.. 42. La Place Neuve à Séville.
18. Le dôme de Cordoue. 43. Cortège. Cavalerie.
19. Intérieur de la Mosquée. 44. Une procession dans la rue.
20. Parti e do la Mosquée. 45. Marché à Séville.
21. Palais de Ceronimo. 46. Une arène. Combat de taureaux.
22. Panorama d'Alicante. 47. Le taureau excilé par des matadors.
23. Panorama de Tolède. 48. Le matador. Carra-Ancho près des tau-
24. Dôme de Tolède. reaux.
25. Colonnades du dôme de Tolède. 49. Attelage de bœufs à Séville.
26. La Porle du Soleil à Tolède. 50. Marché au bétail à Séville.

OUVERTURE de 9 h- du matin à 10 h. du soir.— ENTRÉE : Adultes, 30 o-
Enfants , 20 c. — Abonnements : 12 entrées , 3 fr.; 50 entrées , 10 fr. 1711
i£Mr Prière de ne pas confondre cet établissement avec les Panoramas ambulants.

avec place pour 150 ouvriers et terrain à bâtir pour agrandissement , située dans un
grand centre industriel de la Suisse, est à vendre sous de favorables conditions-
Force motrice électrique suffisante à disposition.

Adresser les offres sous chiffres U-171-Y, à l'agence de publicité Ilaascnsioin
& Voglcr , a Iterne. 529-3

SES Ivrognerie fiuérisois gg™
Je puis venir vous annoncer , i ma très grande satisfaction , que par voire traite-

ment par correspondan ce, aussi inoffensi f qu'tfficace, j'ai été complètement guéri de
ma passion pour lesboifsons alcooliques . Depuis que j 'ai lout à fait perdu le goût de
boire , ma santé s'est notablement améliorée et j'ai pris bonne mine. La reconnais
sance que j'é prouve pour vous, m'engage a publier le présent cerliflea t et à donner
des détails sur ma guérison , i toutes les personnes qui m'en parlent Le succès de la
cure que je vie*s de faiie se propagera rapidement et fera du bruit , car j'élais connu
Eour être un buveur effréné. Toutes les personnes qui me connaissent et il y en a

eaucoup, seront étonnées de ma guérison et je ne manquerai pas de recommander
votre procédé partou t où j'irai d'autant plus qu'il peut être appli qué même i l'insu
du malade. Lagerstrasse 111 , Zurich I i l , le 28 Décembre 1897. Albert Werndli.
&0T La si gnatuse de Albert Werndli a été légalisée. Pour le syndic , Wolfensberg,
subst i tut  du préfet. 1BQ Adresse : a Polyclinique privée, Kirchstrasse 405, Glarls.»

Ri» 13.

LES

PASTILLES • PECTORALES • GALMANTEP
du Dr A. BOURQUIN, pharmacien

guérissent rapidement Rhumes, Bronchites, Catarrhe
PRIX DE LA BOITE : \ FRANC 148-6*

Dépôt unique : Pharmacie BOURQUIN, rue Léopold-Robert 39 

IMPRESSIONS TYPOGRAPHIQUES aJS£r<££5

ATELIER DE PHOTOGRAPHIE
Rïchi &£ohi"S£m@n

Promenade 25 CHAUX-DE-FONDS Promenade 25
Portrait genre et photographie industrielle

AGRANDISSEMENT photographique en toute grandeur
¦¦¦ PRIX DEFIANT TOUTE CONCURRENCE Btsam

3340-11 Facilités de payement



Jeudi 19 Janvier 1899
à 8 V* h. du soir,

Première Audition
des

Chansons Populaires
ET

Rondes enfantines Romandes
de

L JAQUES - DALGROZE
interprétées par l'auteur

avec le concours
du Chœur Classique

et d'un Chœur d'enfants
sous la direction de

M. GEORGES PANTILLON
Pour les détails , voir les programme s

Prix des places:
Balcons , 3 fr. — Premières, 2 fr. 50. —

Fauteuils d'orchestre , 2 fr. — Parterre,
et Secondes numérotées 1 fr.50. — Secon-
des non numérotées, 1 fr. Troisèmes, 75 c.

Billots : M. Léop. Beck et Mme Evard-
Sagne. 132-1

Location dès Lundi 16 courant.

BrassuriediilaSerra
Tous les MERCREDIS soir

dèi 71/, heures 8089 93*

à la Mode de Caen.

FONDUES à tonte heure.

BILLARD
Se recommande, G. Lanbsoher.

Brasserie Métropoie
TOUS LES JEUDIS SOIRS

dès 8 haures, 9127-20

TRBPES - TitEPES
Se recommande,

Charles -A. Girard et.

Boulangerie des Familles
ftO, rne Jipt Droz &O.

Priî lli PâF32c-
le kilo. 3219- 12

comptant : 5 ponr cent d'escompte.

Etude CL BAEBIER, not.
A LOUER

de suite ou pour époque à convenir:
PnorfPûc L une GAVE de m mK —rrOgreS % 120 fr. 19387-1
Pp/wfnnn I un rez-de - chaussée de 2
i l U5I00 T, p ièces , conviendrait pour
charcutier ou autre métier.— 420 fr. 19387

Progrès 9 a, c^
aussée 

de 
\&

Bel-Air 9 a, £T^
étage 

de 
%A

Logement à louer
A louer pour Saint-Martin un beau lo-

gement de six pièces avec cuisine. Prix
modique. Situation centrale. — S'adresser
à Mme veuve L. Barbezat, rue Léopold-
Robert 23. 505-2*

A remettre de suite
un bon commerce au centre du village :
magasin , avec logement de 2 ou 3 pièces,
Cuisine et dépendances.

S'adresser à l'élude de MM. Lenba et
GaUandre , avocat et notaire, à la Chaux-
de-Fonds. 139-11

Ifiande fumée
Porc fumé sans os, première qualité,

peu salé, maigre et très bien fum é, 1 fr.
40 e. le kilo, — Lard maigre. 1 fr. 40
le kilo. — Jambonneaux, \ fr. 20 le
kilo. — Envoi contre remboursement.

Garantie : Reprise de la marchandise.
Ferd. TAPPER, Fleischrâucherei ,

& BINNINGEN.

Très grand Assortiment de 392-1

Voiles et_Sfa.ppa.ge
Spécialité poxu-

Trousseaux en marchandises absolument garanties
à des prix très avantageux

encadrée et a/u. na.otx-o

FABRIQUE ^AIGUILLES
Bonne et ancienne maison possédant

une excellente clientèle est à remettre pour
cause de départ. Prix très bas. — Adres-
ser offres par écrit , sous initiales B. Z.
669, au bureau de I'IMPARTIAL . 669-6

«ate. «a!& «a!& __ _fe _fe
vt& gag «ap jgg w wLe Gorrîcids Bourquin

guérit sûrement et sans danger

Cors, Dnrilions, Uerrnes
Prix du flacon. 1 fr. 25.

Envoi au dehors contre 1 fr. îlô en timbres-
poste. 667-1*

DÉPÔT UNIQUE

PHARMACIE BOURQUIN
39, rue Léopold Robert 39.

*IA> «si*. «&& «a!& ̂ fê Ife

A partir du 18 janvier , les leçons re-
commenceront régulièrement.

Choix de Zitbers et toutes les Four-
nitures. 527

Mme Stahlin-Monnot,
Rue de la Paix 41.

Pharmacie BARBEZAT
Rue de la Demoiselle 89.

SAVONS SPÉCIAUX contre les affec-
tions de la peau , de A Brun , L. è. S., Ge-
nève. Savon au soufre et goudron ,
le plus actif pour combattre les affections
delà peau , dartres , eczémas , prug iro, dé-
mangeaisons et rougeurs, à 80 ct. le pain.

16727-28

Société de Consommation
Jaquet-Droz 27. Pa rc 54. Industrie i.

111, Demoiselle 111. 1210-4

Vins de dessert
Monica ext. vieux, labout., a./verre fr.1.30
Etna Bordeaux » * 1.10
Capri rouge , grand crû » » 1.40
Perla Elbana vin de choix » » 1.10
Carovigno blanc » » 1.—

Vins rouges
Beaujolais le litre s/verre fr. 0.75
St-Georges » » 0.75
Arboîs Stradella » » 0.50
Bon vin de table vieux » » 0.40
Rosé d'Espagne * > 0.35

Vins blancs
Neuchâtel 1895, le litre s./verre fr. 0.90
Ncucliatel 1894, » » 0.75
Petites Côtes » » 0.40

Rhum blan c, s./verre , le litre fr. 2.50
Rhum Ste-Lucie » » 3.—

PKITY à T ftVUB en vente à lalibrairieDAUÀ d LUI ml A., COURVOISIER .

Terrain à bâtir
mesurant 3624 m1, situé entre U rue dv
Duobs et les rues de Bel-Air et du Templ»
Allemamd, & vendre en bloc ou par par-
celles.

S'adresser i M. François Riva, rae ^s
Terreaux 83. 797-niO

Â Van ripa une machine à peindre
l Cllul O les cadrans métal. — S'ad.

à M. Albert Sémon, peintre en cadrans ,
Soleure. « . 425

i ÉVENTAILS
| FLEURS pour Bals

Rubans en tons genres
| Rubans froncés pour

garnitures de robes
PELUCHES

I Voiles et Couronnes pr Mariées
BIJOUTERIE

Boucles pour Ceintures
An Grand Bazar du

Paiiies* Fleuri
14850-265

j j i 'xjJDssa

AUTOUR DU MONDE
Par JULES GROS

MA GNIFIQ UES ILLUS TRATIONS. — 10 cenlimes la livraison. — I" LIVRAISON GRATUITE PARTOUT.
Jules ROUFF & O», Editeurs, Cloître Saint-nonoré, PARIS.

Dans tous se; dépôts en Suisse, et à 1AGENCE DES JOURNAUX , Boulevard du Théâtre 7, Genève. 626-1
LJ.miL—¦UM.CgHJLIW.TWajMlff .'KSrj-: .• ¦-,- --—n—«im w iiiiiiii wii»LW«lWWHmtWI A A  A 1̂ mgCT una»lWr—a—«MUJUI WIM^̂ ^MUHHM»̂ "i—« ™»
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Demandez la

Lessive
„ L'Incroyable "

-;s : , r- En vente partout.
H-11740-b.x FA BRICANTS 194-51-4
Rheinwald & Briffaud, Genève

IJJ Os f̂S^S°VW LLEFL
^  ̂ PiHC£ s<r CHAUX-DE- FONDS|

Machine à coudr e ïïSET&lSEK
à prix très réduit ou à échanger contre
des meubles. Belle occasion. 442

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Brasseriede la Serre
TOUS LES SOIRS

dès 8 heures.

Grand Concert
donné par lt célèbre Troupe

DERBLATL HONORÉ
M. HONORÉ, comique des Concerts de

Lyon.
Mme HACKER , chanteuse et danseuse à

transformations.
Mme DHERBLA Y. forte chanteuse.

— ENTRÉE LIBRE — 632-2

Favorisez l'Industrie suisse ! j
ll llaine Slir fil et le véritable
1" Drap de Berne!
en toute bonne qualité au nouveau m

dépôt de fabrique

PH. GEELHAAR, Berne j
40, rue de l'Hôpital, 40 §

Echantillons franco. Marchandises contre rem- B
boursement et franco , depuis 20 fr.

Principe : Du bon — le mieux ! I

666-50

Cadrans
Un bon fabricant de cadrans en tous

genres demande à entrer en relations avec
Fabrique d'horlogerie. — Ecrire sous K ,
C. 431, au bureau de I'IMPARTIAL. 431

j j S Ê & &\ lifévralgie , Migraine
M W&h i l <? Insomnie +iSPpCV^dffl Guérison par les Pou-
WZf \ ÏK£ËË0 rï r,,s anli " névralgi ques
V^TjH OT « Kéfol > de C. Couac-
V^W^p^ cio, pharm., Gonève.

Dépôt pour la Chaux-de-
Fonds et lo Locle : Pharmacie A. Bour-
quin. la Chaux-de-Fonds. 1*105-64

La boîte f fr. ; la double 1 fr. SO.

Deutsche Upeinde.
Laut Art. 120 der Kirchenordnung haben

Kinder vom 14. Altersjahre an, don Reli-
gionsunterricht und die Kinderlehre zu
besuchen. Ellern und Meistersleute werden
gebeten , diesen Artikel zu beachten. 661-1

Boucherie Sociale
LA CHAUX-DE-FONDS

ASSEMBLÉ E GÉNÉRALE
des Actionnaires

le VENDREDI 27 JANVIER 1899,
à 8 '/i h. du soir

à l'Hôtel-de-Ville de La Chaux-de-Fonds
Ordre du Jour i

1. Approbation du procès-verbal de la der-
nière assemblée.

2. Rapport du Comité de direction sur sa
gestion et sa comptabilité, pour
l'exercice 1898.

3. Rapport des contrôleurs sur le même
objet.

4. Nomination de la série sortante et d'un
nouveau membre du Comité de di-
rection.

5. Nomination des contrôleurs - vériflea
tours.

6. Eventuellement révision des articles 26
et 29 des Statuts.

7. Divers. n-226 c
Au terme des dispositions de l'art. 641

du Code fédéral des Obli gations , les comp-
tes, l'inventaire, le bilan , le compte de
profits et pertes , et les rapports du Comité
et des contrôleurs , seront à la disposition
de MM. les actionnaires chez M. Paul
CHOPARQ , rue de la Paix 7, LA CHAUX-
DE-FONDS , à partir  du 18 Janvler1899.

Hôtel de L'AIGLE
Place de l'Hàtel-de-Ville.

Dîners dep. 1 fr. 50
(vin compris). 671-3

CHAMBRES confortables, depuis 1 fr.
GRANDE SALLE

pour Sociétés au deuxième étage.

Toujours Petits SOUPERS
soignés

Tous les Samedis soir
TRIPES 0 TRIPES

BILLARD entièrement remis à neuf.
Se recommande, FRANZ MISTELI.

BOULANGERIE
à remettre , au centre de la ville de Neu-
châtel , pour St Jean ou plus tôt si on le
désire. H-166-N

S'adresser à M. Grûnig. 677-1*

Ocrasionj inique
A vendre pour cause de départ les

Meubles de bureau suivants, en
noyer massif:

Deux grandes banques à tiroirs , tables,
un grand casier ct cartonnier , différentes
petites armoires dont une avec presse à
copier , trois cloisons dont une de 2"42 de
longueur sur 1°30 de hauteur et les deux
autres de 80 cm sur 1-30, canapés, fau-
teuils et tabourets , lanternes, balances
Grabhorn , etc., etc.

S'adresser rue de la Demoiselle 45,
au 1er étage. 457

AUX PARENTS
Une famille sérieuse du canton de Bâle

désirerait placer une jeune fille de 13 ans
en échange d'un j  eune garçon ou d'une
jeune fille. — S'adresser pour renseigne-
ments à M. Gass, boulanger, rue de la
Demoiselle 23. 413

REÇtH-VI Etl Ita |

f

BoDS , solides et élégants I
R É G U L A T E U R S !

RÉVEILS , ETC. I
Adressez-vous l

J. STEINER 3
Rue du Parc 67 2

LA CHAUX-DE-FONDS §
f t . Livrant ces objets avec garantie À
™ de toute sécurité à des prix défiant ™

i 

toute concurrence 18782-94 m
CD tous genres et

toutes grandeurs
ne vendant que des p ièces vérifiées sa
et en parfaites conditions.

Atelier spécial de réparations. S

HH1 ncvciis SSSSil

NEUCHATEL - TEMPLE DU BAS
Dimanche 22 janvier 1899, à 4 heures précises du soir.

XLIV M CONCERT
DE LA.

sc&cœraTTiœ € ĵmc»3rmjm.s<s]
Direction : M. Edm. IKETULISBEUGER.

P R O G R A M M E
HYMNE RELIGIEUX , pour chœur, orchestre et orgue, Alb. Quinche.
STABAT MATE 11, pour solis , chœur et orchestre , Aut. Dvorak.

S O XJ I IS T E S :
M»' VALéRIE HÉGAR , soprano de Bâle. — M- RAEUBER-SANDOZ, alto de Berne.

— M. EMMANUEL SANDREUTER, ténor de Bâle. — M. GARL WEIDT, basse de
Heidelberger.

ORGUE :
3VE. -A-lTo. C^TO-XIKrGIQCE.

ORCHESTRE :
L'ORCHESTRE OE BERNE, renforcé d'artistes et amateurs de Neuchâtel et du dehors.

Les billets seront en vente jeudi 19 janvier, à 10 heures, au magasin de
musique de M"" Godet, et le jour du concert, dès 3 heures, aux guichets de MM.
H. Wol frath et G", à côté du Temple.

Les demandes du dehors doivent être adressées à M"" Godet.
PRIX DES PLACES :

Numérotées, 3 fr. — IV'on-nuinérotées, 2 fr.
H-427-N Ouverture des portes : 3 1a heures. 548-2


